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Lettre de félicitations du Général GOURAUD

à la suite du combat du 21 juin 1915

aux Dardanelles.

-----o-----

Le 21 juin 1915.

ORDRE GÉNÉRAL DU CORPS EXPÉDITIONNAIRE D'ORIENT

Dans la journée d'hier le Corps Expéditionnaire d'Orient a écrit avec son sang une belle page de  

son histoire.

Après une préparation méthodique de plusieurs jours dans laquelle l'artillerie était arrivée, malgré  

les difficultés du terrain, à bouleverser les tranchées ennemies et les fils de fer, l'assaut a été donné.

A gauche, le 176me enlevait d'un seul élan les deux lignes ennemies qui lui étaient assignées et s'y 

maintenait malgré la canonnade, avec l'appui de plusieurs Compagnies du 2e Régiment de marche 

d'Afrique.

A droite, l'élan était moindre ; la troupe impressionnée, rétrogradait dans les tranchées de départ.  

Pour réparer cette faute, il a fallu toute une journée d'efforts sanglants, une nouvelle préparation  

d'artillerie et enfin l'intervention décisive du 1er Régiment de marche d'Afrique et de son brave  

Bataillon de Légion.

Cela est à retenir : une Infanterie qui doit donner l'assaut doit se jeter en avant de plein cœur. En  

s'élançant ainsi, non seulement elle atteint son but, mais encore elle subit moins de pertes que celle  

qui hésite et s'use en efforts décousus et sanglants.

Le succès de la journée qui nous a livré un kilomètre de lignes turques, solides, défendues avec  

courage, devant lesquelles nous avions échoué trois fois, revient surtout :

Au 176me de Ligne.
Au 1er Régiment de marche d'Afrique.
A l'aviation qui a révélé constamment et à temps les mouvements de l'arrière.

Au Service Téléphonique qui a fait preuve de beaucoup de dévouement.

Le Général Commandant le C. E. O.
Signé : GOURAUD.
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Noms des Chefs de Corps qui ont commandé

Le

176me Régiment d'Infanterie

-----o-----

M.M. Lieutenant-Colonel LAVENNE de CHOULOT,
(du 21 mars 1915 au 25 juillet 1915)

Lieutenant-Colonel BENOIT,
(du 17 septembre 1915 au 30 décembre 1915)

Colonel THOMASSIN,
(du 31 décembre 1916 au 4 février 1916)

Lieutenant-Colonel BOUCELLE,
(du 28 janvier 1916 au 21 février 1916)

Lieutenant-Colonel BONIN,
(du 2 mars 1916 au 15 mars 1916)

Colonel SALLE,
(du 24 mai 1916 au 30 octobre 1916)

Lieutenant-Colonel VICQ,
(du 31 octobre 1916 au 30 septembre 1917)

Lieutenant-Colonel MEYER,
(du 1er octobre 1917 au 11 juin 1918)

Lieutenant-Colonel GARCHERY,
(du 8 juillet 1918 au 19 janvier 1919)

Lieutenant-Colonel SABATOU,
(du 11 mars 1919 au 11 mai 1919)
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FORMATION

-----o-----

Le 176me Régiment d'Infanterie fut formé à  Salon, à partir du  21 mars 1915 avec un contingent 
venant de Rouen, Pau et Montpellier.
A la date du 30 avril 1915, la 156me Division (Général  BAILLOUD) est dénommée 2me Division 
d'Orient, et le 176me fait partie de la 3me Brigade d'Orient (Ancienne 311me Brigade).

-----o-----

ORDRE DE BATAILLE

---o---

ÉTAT-MAJOR DU RÉGIMENT

---o---

M. M. De LAVENNE de CHOULOT, Lieutenant-Colonel, Comt le Régt

JACQUOT Ernest, Capitaine adjoint au Colonel.
COUSIN Georges, Lieutenant porte-drapeau.
PALOQUE Albert, Médecin-Major de 2e classe, Chef de service.

-----o-----

COMPAGNIE DE MITRAILLEUSES

---o---

M. M. COLOMB Henri, Lieutenant, Commandant la Compagnie.
CHAUMIE Marc, Lieutenant Chef de Section.
MURAT Charles, Sous-Lieutenant, Chef de Section.
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ÉTAT-MAJOR DU 1er BATAILLON

---o---

M. M. BERTHOU, Chef de Bataillon, Comt le Bataillon.
BARDOUSSE Prudent, Sous-Lieutenant chargé des détails.
THÈNES François, Sous-Lieutenant, Officier d'Approvisionnement.
CAILLEROU Léopold, Médecin Aide-Major de 1re classe.
SACAZE-BADIE Joseph, Médecin Aide-Major de 2e classe.

-----o-----

COMPAGNIES DU 1er BATAILLON

---o---

M.M. HOARAU de La SOURCE, Capitaine. ∫
O'MAHOUY Léonce, Sous-Lieutenant. ∫ 1re Compagnie
DELRIEU, Sous-Lieutenant. ∫

M.M. FESSÉ Désiré, Capitaine. ∫
STEFAM Jean, Lieutenant. ∫ 2e Compagnie
MERLE Georges, Lieutenant. ∫

M. M. BIZÉ Félix, Capitaine. ∫
VIDAL Jean, Lieutenant. ∫ 3e Compagnie
LUROT Fernand, Sous-Lieutenant. ∫

M. M. LEROUX Gabriel, Lieutenant. ∫
COQUEL Victor, Sous-Lieutenant. ∫ 4e Compagnie
DABAU Vincent, Sous-Lieutenant. ∫

-----o-----
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ÉTAT-MAJOR DU 2e BATAILLON

---o---

M. M. DÉZARNAUD Joseph, Chef de Bataillon, Comt le Bataillon.
SIMENDENGER Marie, Lieutenant adjoint au Chef de Bataillon.
BARTHE Léopold, Sous-Lieutenant chargé des détails.
CAMMEAU Gabriel, Lieutenant, Officier d'Approvisionnement.
SCHAEFFER Georges, Médecin Aide-Major de 2e classe.
THIRIET, Médecin Aide-Major de 2e classe.

-----o-----

COMPAGNIES DU 2e BATAILLON

---o---

M.M. De La FOREST de DIVONNE, Capitaine. ∫
JUILLET Charles, Lieutenant. ∫ 5e Compagnie
TAILLADE Pierre, Lieutenant. ∫

M.M. HERLAUT Auguste, Capitaine. ∫
GOUGES Michel, Lieutenant. ∫ 6e Compagnie
RIPERT Jean, Sous-Lieutenant. ∫

M. M. BONNET Eugène, Capitaine. ∫
POUJADE Jean, Lieutenant. ∫ 7e Compagnie
COUJEAUD Jules, Sous-Lieutenant. ∫

M. M. COTTAZ Marie, Capitaine. ∫
BRILLET Albert, Lieutenant. ∫ 8e Compagnie
COUTELLE Ferdinand, Lieutenant. ∫

-----o-----
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ÉTAT-MAJOR DU 3e BATAILLON

---o---

M. M. CARLIER André, Chef de Bataillon, Comt le Bataillon.
CHAUMETTE René, Lieutenant, Officier des détails.
CHEBERRY Martin, Sous-Lieutenant, Officier d'Approvisionnement.
ROUX Rémy, Médecin Aide-Major de 1re classe.
MARINI Germain, Médecin Aide-Major de 1re classe.

-----o-----

COMPAGNIES DU 3e BATAILLON

---o---

M.M. THIÉTANT Antoine,Lieutenant. ∫
SABINEAU Frédéric, Lieutenant. ∫ 9e Compagnie
ARNOUL Charles, Sous-Lieutenant. ∫

M.M. BELLANDON Eugène, Capitaine. ∫
CONORD Joseph, Lieutenant. ∫ 10e Compagnie
LALAUNE Jean, Sous-Lieutenant. ∫
PARIS André, Sous-Lieutenant ∫

M. M. BENAZET Félix, Capitaine. ∫
DORSO Louis, Lieutenant. ∫ 11e Compagnie
BALARESQUE Louis, Sous-Lieutenant. ∫

M. M. THULLIER André, Capitaine. ∫
FAYANCE Jean, Lieutenant. ∫ 12e Compagnie
De BOYSSOU Amédée, Sous-Lieutenant. ∫

-----o-----
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EMBARQUEMENT DU RÉGIMENT A MARSEILLE

DATES Nom du 
Navire

Port 
d'embarquement

Officiers Troupes Chevaux Voitures Observations

8 mai 1915
9 mai 1915
11 mai 1915
12 mai 1915
14 mai 1915
15 mai 1915

France
Lotus

Polynésien
Hâvraise
Djemmah

Savoie

Marseille
»
»
»
»
»

5
9
9
4
9

23

281
552
564
255
563

1223

18
36
38
20
36

103

5
10
10
5

10
34

1er Bataillon
1er        »                 

2me        »                 

1er        »                 

2me        »                 

E. M. du Régt 3e Bon

Totaux 59 3438 251 74

Les éléments ci-dessus débarquent aux dates suivantes :

Lotus, le 14 mai 1915
Polynésien, le 16 mai 1915

France, le 16 mai 1915

Djemmah, le 16 mai 1915
Hâvraise, le 19 mai 1915

Savoie, le 21 mai 1915

Le débarquement de tous les éléments du 176me R. I. s'effectue à Sed-Ul-Bahr (côte européenne de 
Turquie) extrémité sud de la presqu'île de Gallipoli. Les pertes sont légères, aucun tué ; seuls, le 
Commandant BERTHOU, 2 sergents et 1 soldat sont blessés. Pendant plus de 4 mois (jusqu'au 30 
septembre) le 176me Régiment fera partie de l'expédition des  Dardanelles.  Il  luttera sur  ce sol 
inhospitalier de Turquie, sur une terre sablonneuse, aride et peu accidentée, où seuls végètent un 
maigre gazon roussi par un soleil ardent et quelques rares oliviers. Il n'y a pas d'ombre, peu d'eau, 
pas de matériel ; le ravitaillement en munitions est limité, l'ennemi, résolu, nous domine de ses 
positions  et  nous prend de flanc.  Il  a  en  outre,  à  sa  disposition les  ressources  qui  lui  arrivent 
facilement de Constantinople, par terre ou par mer. Cependant, le moral du soldat est excellent ; à 
plusieurs reprises il s'élance vaillamment à l'assaut des positions turques et le régiment a l'honneur 
d'enregistrer des succès. Ces derniers, hélas, sont acquis chèrement.
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OPÉRATIONS

-------o-------

DARDANELLES

-----o-----

Le 14 mai 1915, l'État-Major, les 2me et 3me Compagnies du 1er Bataillon débarquent à Sed-Ul-Bahr 
vers 19 heures.
Le 16 mai la 1re Compagnie débarque vers 9 heures et rejoint les 2me et 3me Compagnies.
Les 3 Compagnies s'installent au bivouac dans la plaine de Morto-Baie.
Le lendemain l'état-major du 2me Bataillon les 5me et 8me Compagnies font le même mouvement à 17 
heures 30, le  1er Bataillon se rend aux avant-postes aux environs de  la ferme Zimmerman (3 
kilomètres N. E. de Sed-Ul-Bahr et à 1 kilomètre au Nord de Morto-Baie).
Le  18 mai le 1er Bataillon tente et réussit un mouvement en avant pour prolonger l'alignement et 
avancer sensiblement l'aile droite de la 2me Division. Résultat acquis : avance sensible du point de 
jonction de 2 Divisions Françaises.
Le 21 mai le reste du régiment a achevé le débarquement ; le 2me Bataillon va occuper les tranchées 
de 2me ligne.
Les 3 Bataillons et  les 2 autres Bataillons du 2me Régiment de marche d'Afrique,  qui  sont à  la 
disposition du Général Commandant la 3me Brigade (dont le poste de commandement est à la ferme 
Zimmerman) sont mis sous le commandement immédiat du Lieutenant-Colonel de CHOULOT.
Le 22 mai le 1er Bataillon descend au repos dans la plaine de Morto-Baie.
Le 2me Bataillon relève en première ligne un bataillon du 2me R. M. A. entre le saillant S. E. de la 
redoute Bouchet et la droite anglaise.
Le 3me Bataillon reste au bivouac.
Le 23 mai à 20 heures la droite anglaise exécute un bond en avant. La gauche du 2me Bataillon (5me 

Compagnie) suit le mouvement en avant d'environ 150 mètres et construit une nouvelle tranchée.
Les journées du 24 et du 25 mai sont consacrées aux travaux de terrassement en première ligne.
Le 26 mai, l'ordre suivant est reçu dans la soirée.
La progression accomplie par la droite de la 2me Division et la gauche de la 1re n'a fait que diminuer 
en partie le rentrant qui existait entre nos lignes au S. E. de  la redoute Bouchet, la 2me Division 
étant partie d'un point trop rapproché de la base de la redoute, un nouveau bond est encore à faire 
pour porter notre ligne au N. E. des tranchées remplies de cadavres qui bouchent en ce moment nos 
vues dans cette direction.
En exécution de cet ordre, le 3me Bataillon commence dans la nuit du 26 au 27 un boyau partant du 
canon revolver le plus au nord de la redoute et se dirigeant dans la direction du S. E. en laissant au 
sud la tranchée remplie de cadavres.
Dans cette même nuit, l'ordre suivant est donné : « La 2me Division (176me) partant de la face E de la 
redoute marchera dans la tranchée même des cadavres à la rencontre de la gauche de la 1 re Division 
et se soudera avec elle. »
Le 3me Bataillon reste en ligne et continue ses travaux de sape.
Le 28 mai tout le Régiment est au repos dans la plaine de Morto-Baie.
Aucun fait saillant jusqu'au 20 juin.
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Le  20 juin à 1 heure le Régiment monte en première ligne. Dans la journée il  reçoit un ordre 
d'attaque pour le lendemain et se consacre aux préparatifs. L'axe de marche part de C 2 et se dirige 
vers la montagne triangulaire qui s'élève au-dessus de Chanak. Le front dans la tranchée de départ, 
est  occupée par  les  2me et  3me Bataillons d'assaut accolés  (2me Bataillon Ct DÉZARNAUD,  3me 

Bataillon Ct CARLIER.) Le 2me Bataillon occupe en 1re ligne de  C 2 vers J 2. Le 3me Bataillon 
occupe les oliviers de F 2 à C 2.
Le 1er Bataillon (BENAZET) se tient prêt à remplacer les bataillons précédents dans la tranchée de 
départ avec ses compagnies déployées.
Derrière les compagnies formant échelons débordants de chaque bataillon, la compagnie de droite 
(Lt THÈNES) est prévenue qu'elle peut avoir à remplacer la compagnie du 3me bataillon fermant 
l'intervalle  entre  les  2  divisions ;  la  compagnie  de  gauche  (capitaine  CHAUMETTE)  a  la 
recommandation  d'étayer  l'échelon  de  gauche  du  Bataillon  DÉZARNAUD et  d'empêcher  les 
contre-attaques afin de tenir le point d'appui de gauche de la Division. 21 juin 1915, 6 heures. Sous 
le feu rapide des Turcs commencé depuis 4 minutes contre la 1re Division et contre les tranchées de 
la 2me Division, la première ligne franchit le talus de la tranchée de départ ; l'artillerie turque entre 
bientôt en action.
Bataillon de droite (3me, Ct CARLIER). La 1re ligne atteint la tranchée turque F-X-Y-Z à 6 heures 
30 avec des pertes sensibles. Précédées par le Chef de Bataillon les compagnies de 2me ligne, à 
gauche (Lt THIÉBAULT),  à  droite  (10me Cie,  Capitaine  BELLANDON)  accourent  et  poussent 
jusque vers F-X ; à 6 h.45, le Bataillon CARLIER occupe ainsi X, Y et Z.
Bataillon de gauche (2me Bataillon Ct DÉZARNAUD). La première ligne (à droite 5me Cie Capitaine 
La FOREST de DIVONNE, à gauche 7me Cie Capitaine  BONNET) atteint la 1re tranchée turque 
entre Z-Z à 6 h.15 pendant que la 6me Compagnie (Lt GOUGES), échelon de gauche, se dirige vers 
Z pour tenir les boyaux par lesquels le flanc gauche du bataillon peut être menacé.
La 1re ligne traverse la première tranchée turque, s'arrête dans des trous d'obus à une trentaine de 
mètres de la 2me tranchée, où pourtant pénètrent quelques hommes pendant que d'autres barrent le 
boyau Z-Z 2 et Z vers Z 2, où les Turcs résistent énergiquement.
L'échelon de gauche a poussé entre  Z et  Z 2 barrant les boyaux par lesquels les Turcs contre-
attaquent plusieurs fois et lancent des grenades. Un violent feu d'artillerie ramène la 1re ligne à la 
tranchée  Z-Z Z où la dernière compagnie organise la résistance sur la position que le Bataillon 
n'abandonnera plus (8me Cie Lt BRILLET).
La compagnie de mitrailleuses a beaucoup souffert du feu de l'artillerie turque et s'est placée en 
position vers Y-Y2.
Bataillon de réserve (1er Ct BÉNAZET). Vers 6 h.45 sur l'ordre direct du Colonel commandant la 
Brigade qui s'était portée vers la 1re Division, 2 compagnies renforcent le centre de la 2me ligne dans 
la tranchée turque ; les compagnies des ailes restent en échelon en arrière pour remplir la mission 
des échelons des bataillons d'assaut qui ont fondu avec la chaîne.
A 6 h.50, le Colonel commandant la Brigade ayant été blessé , le Général SIMONIN, qui a pris le 
commandement, met à la disposition du Lieutenant-Colonel commandant le 176me une section de 
mitrailleuses de la coloniale et un Bataillon de Zouaves. La section de mitrailleuses se porte au 
point le plus avancé conquis dans les tranchées turques (vers  Y 2) une compagnie et demie de 
Zouaves s'élance vers  Z 2 ;  2 autres s'avanceront  derrière  Z-Y et  seront ensuite  rappelées,  leur 
intervention  devenant  inutile  et  l'encombrement  rendant  l'occupation  des  tranchées  dangereuse, 
étant donné le feu meurtrier des Turcs.
Jusqu'à la tombée de la nuit les éléments avancés subissent un feu violent d'artillerie, reçoivent des 
grenades par les boyaux et  sont plusieurs fois contre-attaqués à la baïonnette sur la gauche. Le 
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combat diminue d'intensité à la tombée de la nuit.
Le lendemain, la journée est employée à renforcer l'organisation défensive.
A 19 heures, le régiment est relevé par le 7me Régiment d'Infanterie Coloniale Mixte et se rend au 
repos à Morto-Baie. Un bataillon est parti au repos à Ténédos.
27 juin. — Remise de décorations par le Général GOURAUD.
13 juillet. — Le 1er Bataillon attaque de O 2 O 14 vers O 12 O17. A 7 h. 35 l'attaque est donnée 
sous un feu violent d'artillerie et d'infanterie. Le combat dure toute la journée. Le bataillon occupe 
les nouvelles positions conquises et les organise.
Puis, après des alternatives de repos au  camp de Morto-Baie et de séjour en ligne, le Régiment 
reçoit l'ordre de se tenir prêt à embarquer dans les 48 heures. (28 septembre).
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MACÉDOINE. — SERBIE

-----o-----

Le  30 septembre, le Régiment quitte  Sed-Ul-Bahr pour  Salonique où il arrive le  4 octobre et 
campe sur les hauteurs de Zettenlik. Après quelques jours de repos, il reçoit l'ordre de se tenir prêt 
à partir pour la Serbie. Le 14, le Régiment s'embarque en 5 trains partant de Salonique, à 13 h., 14 
h.30, 16 h.30 et 18 heures. Après un voyage sans incident, le Régiment débarque à  Stroumitza, 
station où il est reçu par le Lieutenant-Colonel serbe  DIMITRIOVICH, Commandant le secteur. 
Après un petit repos, le Régiment, sous les ordres du Colonel  BENOIT, prend l'offensive. Le  21 
octobre,  après  une  marche  pénible  et  un  combat  acharné,  la  2me Compagnie  (Lieutenant 
BARNÈDES)  s'empare  de  Rabrovo et  des  crêtes  avoisinantes ;  les  autres  compagnies  du  1er 
Bataillon  (Commandant  COSTEMALLE)  occupent  les  crêtes  au  N.  E.  de  Valandovo.  La  2me 

Compagnie reçoit les félicitations du Général BAILLOUD.

Le 23 octobre, le Lieutenant BARNÈDES et 10 hommes s'emparent de la côte 350 à la tombée de 
la nuit ; ils sont accueillis par une vive fusillade et des coups de canon venant de la côte 510. Ils se 
maintiennent sur la position et à 20 heures ils sont renforcés par la 9me Compagnie (Lieutenant 
LEROY).
La côte 350 est conservée ; le lendemain au jour, l'artillerie bulgare se retire sur Kostorino. A 11 
heures, le 2me Bataillon (Ct SIMONET) s'empare de Tatarli et des hauteurs avoisinantes.
Tous ces combats ont lieu dans un terrain très montagneux, où l'ennemi nous domine de tous côtés.
Le mauvais temps et le froid gênent nos opérations.

Les Bulgares continuent à repousser les Serbes sur la voie ferrée d'Uskub. Ils massent des forces 
considérables devant le 176me d'Infanterie, qui à un moment donné est menacé sur ses arrières. Le 
régiment est alors entraîné dans un mouvement général de retraite. Celle-ci se poursuit lentement et 
en bon ordre jusqu'au camp retranché qui a déjà pu être hâtivement organisé.
Le régiment est employé à des travaux de défense et tient les premières lignes à plusieurs reprises.

Le 19 mars 1916, le régiment fait mouvement et va occuper un secteur dans la région de Hirsovan 
Cugunci et la côte 420. Il y séjourne jusqu'au 30 juillet et procède à des améliorations de secteur et 
à des travaux de défense.

Le 31 juillet, le régiment se porte par étapes dans le secteur de Lyumnica.
Le 21 août, attaque générale sur la Bosse et la Bossette. L'ennemi subit des pertes très sérieuses. Le 
terrain est très abrupt ; l'élan des hommes est magnifique.
Le  régiment  reste  dans  ce  secteur  jusqu'au  31 août,  fait  ensuite  mouvement  dans  la  nuit  et 
s'embarque à Karasuli, à destination de Salonique. Il est dirigé aussitôt sur Verria, où il débarque 
le 3 septembre à midi.
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Il se remet en route par étapes : Verria, Isiklar, Dortoli, Topcilar, Hadjarli, Komano et Iokari.
Le 11 septembre, le régiment occupe les hauteurs du lac Rudnik et le village de Rakita.
Deux patrouilles bulgares se rendent. Le lendemain, le régiment continue sa marche victorieuse et 
occupe Banika, Insko, Vrapein, Névolani et Ajtos.
Le combat devient très dur et l'ennemi subit de grandes pertes ; l'élan des hommes est admirable ; à 
17 heures, violente contre-attaque bulgare qui est repoussée. La fusillade cesse vers 19 heures ; le 
reste de la nuit est calme.
La liaison est établie avec le 1er R. M. A. à Spauca, et avec le 175me d'Infanterie vers Zélénic.
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Nos pertes sont sérieuses.
Les Bulgares se replient en désordre. Le 176me a l'ordre d'atteindre le plus tôt possible les crêtes de 
la Malareka, où l'ennemi s'est fortement retranché. Malgré l'acheminement peu favorable sur des 
terrains abrupts, et, malgré la ténacité de l'adversaire dont l'artillerie est très active, le régiment 
s'empare de l'objectif.
Le 17 septembre. Attaque générale de Florina.
Le régiment quitte Mahala, a 6 heures pour se porter à l'attaque de Florina, par la piste Mahala – 
Florina.  Il  est  soutenu  par  une  batterie  de  montagne  et  2  batteries  de  75.
Le 2me Bataillon (Ct  SIMONET) progresse assez facilement au début, malgré les feux de l'artillerie 
et de l'infanterie ennemie, il est arrêté vers midi devant le Monastère (800 mètres sud de Florina) 
fortement occupé et qu'il ne peut enlever tant que notre artillerie n'aura pas complètement arrosé 
cette position.
Le 1er Bataillon (Ct COSTEMALLE) est en échelon en arrière et à gauche du 2me Bataillon. Il doit 
appuyer à droite en débouchant de Névolani, en raison des à pics de la montagne.
Ces deux bataillons sont en butte aux feux violents, partant, non seulement du  Monastère, mais 
encore de la lisière sud de  Florina. Des isolés ennemis qui se trouvent encore dans la montagne 
gênent aussi, par leur tir, la progression des bataillons.
Le 3me Bataillon (Ct LAUMONIER) est arrêté (en réserve) sur la piste Mahala – Florina, dans un 
ravin (800 mètres sud de Névolani). La batterie de montagne est à 1000 mètres environ au sud de 
Névolani. Elle a beaucoup souffert de l'artillerie ennemie en position vers Pétorak.
Avec  l'appui  de  l'artillerie,  la  progression est  reprise,  malgré  le  feu  violent  et  la  résistance  de 
l'ennemi ; le 2me Bataillon pénètre dans la ville de Florina, repoussant les Bulgares, qui fuient en 
désordre et y faisant 56 prisonniers.
Le 1er Bataillon déborde la ville par les hauteurs à l'ouest.
L'ennemi se replie par la piste Florina – Klestina et par les sentiers de montagne plus à l'ouest.
A 17 heures, une contre-attaque bulgare est repoussée.
Le 176me est maitre de la ville et de ses hauteurs immédiates.
Le combat a été très dur. Le régiment reçoit les félicitations du Général de Division.
Malgré la fatigue, l'offensive continue le lendemain 18 septembre. L'objectif lointain est Monastir.
Le 176me continue la poursuite de l'ennemi.
Vers  8 heures,  l'avant-garde est  engagée  sur  la  route de  Rlestina,  sa  progression est  fortement 
retardée par le feu ennemi partant de tranchées qui barrent la route et par le feu de groupes isolés 
qui occupent les montagnes à l'ouest ; l'ennemi bat toujours en retraite en s'accrochant solidement 
sur les pitons  qu'il  défend,  jusqu'à  sa dernière cartouche.  Malgré les difficultés du terrain  et  la 
fatigue, l'élan des hommes est admirable.
Le 176me réussit à s'emparer des crêtes de Viro, du col de Pisoderi, de Bigla, côtes 2009 et 2227.
Les villages de Neret, Trsjé, Pisoderi, Zélova, Turia, Kamenic, Statica, Konomlati, Pozdivista, 
Czrnovista,  Zerveni,  Rula,  Popli,  Bresnica,  Smedés,  Rembi,  German,  Krani et  Harvati sont 
pris par le régiment.
Le 19 octobre, le 176me occupe la partie Est et Ouest du lac Mala-Prespa ; il est en liaison à l'Est 
avec les Italiens (côte 2227) ; à l'Ouest avec le 210me Régiment d'Infanterie à Lescovec.
L'attaque n'est pas poursuivie, car les Bulgares occupent des positions fortement organisées.
Le régiment se tient quelque temps sur les positions conquises et les organise.
Il occupera ces hauteurs pendant 10 mois sans qu'aucun fait saillant ne soit à signaler.
Le 6 août 1917, le régiment est relevé par un régiment de la 2me Brigade Spéciale Russe et se porte 
par  étapes  de  nuit  dans  la  région  de  la Mokra pour  prendre  l'offensive  dans  la  direction  de 
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Pogradec. Après quelques jours de durs combats, il s'empare de plusieurs villages, faisant un grand 
nombre de prisonniers, et prend une grande quantité d'armes, des canons, des dépôts de munitions et 
d'un matériel important.

Le  régiment  manœuvre  dans  une  région  très  montagneuse,  sillonnée  de  chemins  et  de  pistes 
impraticables ; il gagne quand même en peu de jours plus de 80 kilomètres de terrain en profondeur 
et lutte contre un ennemi plusieurs fois supérieur en nombre.
Le  11 septembre, le 176me est maître de  Pogradec,  Mumilista,  Udinista,  Cervenaka, des  côtes 
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1704 et 1857.
Il ne peut pousser plus loin, faute de communications avec l'arrière.
Après ces étapes victorieuses, le régiment organise une ligne de défense entre le lac d'Ochrida, les 
hauteurs 1704, 1857 et le Skoumbi.
Relevé par le 371me le  26 novembre, le régiment descend au repos dans la région de  Vranest et 
Biklista.
Il remonte d'urgence en ligne entre les lacs Prespa et Ochrida et relève le 7me Régiment Russe sur 
les positions de  l'Aigle,  Signal Roussin (2400 mètres d'altitude),  le Tomeros,  la Pyramide,  la 
Griffe, le Piton Roux et la rive Ouest du lac Prespa.
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ALBANIE
-----o-----

Le 21 août 1918, le 176me (Colonel GARCHERY) est relevé par le 372me Régiment d'Infanterie et 
se  rend  en  Albanie par  étapes,  Glomboc,  Laisica,  Zembac,  Koritza,  Moschopol,  Dusari, 
Protopapa, Cafa et Guriprère.

Le 3me Bataillon relève au centre de résistance la fraction du 227me Régiment d'Infanterie entre le 
Dévoli et la Tomorica, en liaison à droite avec le 260me R. I.
Le 2me Bataillon relève le 58me Bataillon de Chasseurs à pied au bord de la Tomorica, à Iskimar et 
Vizan.
Le 1er Bataillon occupe Gréva.

Le  régiment  se  retranche  sur  ses  emplacements,  et  organise  une  2me ligne  de  résistance.  Des 
fractions  sont  envoyées  alternativement  en  reconnaissance  pour  ne  pas  perdre  le  contact  avec 
l'ennemi ; il  est en liaison à gauche avec les Italiens sur les hauteurs de  Tomor.  Après un mois 
d'avant-postes, sans incidents, le régiment est relevé par le 260me R. T. et par des éléments du 9me 

Bataillon de Tirailleurs Algériens (30 septembre).

Le 176me reçoit notification de l'armistice avec la Bulgarie. La fin des hostilités à 12 heures.
Le régiment quitte le secteur de Batnia et se rend rapidement en Serbie, franchissant en 10 jours 
plus de 200 kilomètres à travers un pays excessivement montagneux, sur des pistes à peine tracées, 
par un temps très pluvieux ; il passe à Dusari,  Protopapa et Moschopole, où le 3 octobre tout le 
régiment est rassemblé.
Le lendemain, il continue son mouvement par Hocista, Mumulista, Udunista, Radozda, Mécista, 
Slivoovo, Kicevo-Croko et Cer.
Une  grave  épidémie  de  grippe  espagnole  atteint  le  régiment  et  lui  occasionne  des  pertes  très 
élevées : plus de 300 officiers, sous-officiers, caporaux et soldats sont inhumés au cimetière de Cer 
(Serbie).

Après  quelques  jours  de  détente,  le  régiment  se  rend  aux  environs  de  Salonique (Gradobor-
Iémkoj), pour se reformer et prendre ses dispositions en vue d'un embarquement pour la Russie.
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RUSSIE MÉRIDIONALE
-----o-----

Le 11 décembre 1918, les unités du régiment quittent leurs cantonnements pour s'embarquer.
Le 176me embarque à  Salonique, dans la matinée sur trois bateaux :  Le Californie,  L'Inhamban, 
La Somme, et quitte le port de Salonique, le 13 décembre, à 10 heures.
Le lendemain, à 9 heures 30, le régiment a l'honneur de présenter les armes aux anciens du 176me 

tombés  aux  Dardanelles.  Les  sonneries  de :  « Aux  Champs »  et  « Au  Drapeau »  éclatent.  La 
musique joue la « Marseillaise ».  Le détachement sous le commandement du Chef de Bataillon 
COSTEMALLE présente les armes.
Le  15 décembre à 11 heures, le régiment est devant  Constantinople, et, le 17 vers 13 heures il 
arrive au quai d'Odessa.
Le débarquement commence le lendemain vers 6 heures.
Le 2me Bataillon va occuper certains points principaux de la ville. Le Palais Vourouzof, boulevard 
Nicolaief, la Douma et les hauteurs du port.
Le reste du régiment cantonne aux docks de la Douane. Nous rencontrons de la part des partisans 
de PETLOURA une certaine résistance. L'artillerie ennemie envoie des obus dans le port.
Le  19 décembre dans l'après-midi une manœuvre du 1er Bataillon permet d'occuper la gare des 
voyageurs et les casernes du Génie. Les partisans de PETLOURA ont signé un armistice, beaucoup 
rendent leurs armes.
Le 22 décembre, la ville est divisée en secteurs et les troupes s'organisent sur place.
De jour des reconnaissances sont poussées très loin. De nuit des patrouilles très fréquentes sont 
envoyées dans les quartiers ouvriers de la Slobodka et de Perresip.
Des grenades éclatent, des coups de feu partent des fenêtres et des créneaux toutes les nuits.
Le  24 janvier 1919, par note de service de Monsieur le Général Commandant le 1er G. D. I. un 
détachement de troupes franco-helléniques sera constitué pour occuper Kherson.
Le détachement comprend :
1 Bataillon d'Infanterie Hellenique.
1 Compagnie d'Infanterie Française.
1 Petit détachement d'exploitation Français.
1 Section d'artillerie de montagne Hellénique.
Le Capitaine LAUCHON, du 176me, est désigné pour prendre le commandement du détachement.
Le  29  janvier,  le  détachement  LAUCHON se  met  en  route  à  destination  de  Kherson. 
L'embarquement a lieu à la gare des marchandises, où il part par voie ferrée.
Après l'arrivée des troupes alliées à Kherson, la situation reste calme d'apparence pendant tout le 
mois de février.
Le 2 mars dans la matinée, les troupes de GRIGORIEFF marchent vers la ville. Une compagnie 
hellène reçoit l'ordre de se porter en avant pour arrêter ces troupes. Le combat se déroule devant le 
dépôt des machines de la gare, et les Grecs subissent des pertes considérables.
Les  Bolchevicks  perdent  plusieurs  centaines  d'hommes,  mais  parviennent  à  s'infiltrer  dans  le 
quartier de  Voyenna et provoquent un mouvement parmi les ouvriers dans ce faubourg. La 2me 

Compagnie du 176me arrête et repousse le mouvement par le feu.
Les troupes bolcheviques se retirent en dehors de la ville.
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L'ennemi  borne  son  activité  à  des  démonstrations  lointaines  et  à  quelques  tirs  d'artillerie ;  le 
lendemain il exécute des tirs sur la gare et la citadelle.
Le 5 mars, des renforts sont demandés par le Capitaine LAUCHON.
Le 6 mars, la 1re Compagnie (Capitaine BLAISE) reçoit l'ordre de s'embarquer à bord du torpilleur 
Maugini et quitte Odessa à 8 heures.
La compagnie BLAISE débarque à 16 heures et gagne d'abord la citadelle.
Le  7 mars,  l'observatoire signale l'approche de trains  ennemis.  La  compagnie  BLAISE et  une 
compagnie hellène se portent sous le commandement du Capitaine BLAISE à la lisière Est de la 
ville et se fortifient.
Le 8 mars attaque générale des positions des alliés.
Le  groupe  BLAISE se  replie  dans une minoterie  qui est  organisée en fortin et  arrête  l'attaque 
ennemie avec l'appui de l'artillerie et des torpilleurs Pluton et Algol.
Le colonel CLAVIÈRES, du 4me Chasseurs d'Afrique, prend le commandement des troupes alliées 
à Kherson et reçoit un renfort de 2 compagnies du 176me venues d'Odessa.
Le 9 mars, attaque très vive de l'ennemi qui a reçu un renfort 40 fois supérieur à nos forces.
Toute la garnison se replie sur la citadelle, où elle résiste sur les remparts ; seule la compagnie 
BLAISE est restée dans la minoterie, qui attaquée en vain, finit par être brûlée par les obus. La 
garnison se défend toujours, descend à la cave pour éviter les flammes, et, exécutant une audacieuse 
sortie, rejoint la citadelle malgré le feu enragé de l'ennemi.
Le colonel CLAVIÈRES donne l'ordre de réembarquement.
Le 10 mars, le réembarquement a lieu de minuit à 2 heures 30. Les bateaux descendent le Dniester 
et rentrent à Odessa.
Les pertes du 176me à Kherson sont sérieuses.
Le 11 mars, Monsieur le Lieutenant-Colonel SABATON prend le commandement du régiment à 14 
heures.
Jusqu'au 3 avril, le 176me occupe le secteur de Peressip et de la Slobodka ; dans la même nuit, il 
évacue Odessa et fait mouvement vers le Dniester. Il se fortifie sur la rive droite, empêchant ainsi 
l'avance bolchevique. Mais le rôle du 176me est terminé. Après avoir brillamment combattu aux 
Dardanelles, en Serbie, en Macédoine, en Albanie, après avoir lutté contre les Bolcheviks, alors 
que les hostilités avaient cessé depuis sept mois sur le front français, l'heure de la dissolution est 
arrivée. Elle a lieu le 9 juin 1919.

----------o----------
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DISSOLUTION DU 176me

-----o-----

A cette dernière date, le Régiment a à sa tête le Commandant COSTEMALLE, qui a eu l'honneur 
de le commander à maintes reprises en campagne. Une dernière fois, le drapeau est présenté aux 
troupes, et le Commandant COSTEMALLE prononce l'allocution suivante :

« La nouvelle organisation de l'armée d'Orient, conséquence naturelle de la cessation des hostilités 
« et prélude certain de la paix très prochaine a entraîné la suppression d'un certain nombre d'unités, 
« dont le 176me Régiment d'Infanterie, qui avait été formé au début de  1915, pour faire partie du 
« corps  expéditionnaire  envoyé  au  loin,  pour  combattre  la Turquie,  notre  ennemi  nouveau  et 
« redoutable.
« Au  nom  de  tous  les  Chefs  de  corps  qui  ont  successivement  commandé  le  176me Régiment 
« d'Infanterie, au nom de tous les militaires de ce beau régiment, et ils sont nombreux, qui depuis 
« quatre ans sont tombés glorieusement pour  la France,  sur  les derniers champs de bataille  de 
« l'Orient ; Au nom de tous les survivants qui, partis vers d'autres destinées ont partagé les gloires 
« et les misères du 176me R. I. en campagne, je m'incline très respectueusement, avec les officiers, 
« les sous-officiers, les caporaux et les soldats qui partiront demain rejoindre leurs nouveaux corps, 
« devant  notre beau  Drapeau  qui,  là-bas  en  France,  restera  éternellement  le  témoin vivant  des 
« souffrances et des joies qu'ont connues les milliers de soldats qu'il a abrités sous ces plis.
« Cher Drapeau du 176me nous t'embrassons tous avant de te quitter. »

Aux Armées, le 7 juin 1919.

Le Chef de Bataillon COSTEMALLE, Commandant
provisoirement le 176me Régiment d'Infanterie.

Signé : COSTEMALLE.

----------o----------
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Citations à l'ordre de l'Armée

-----o-----

Le Général CORDONNIER, Commandant l'Armée Française d'Orient, cite à l'ordre de l'Armée :

Le 176me Régiment  d'Infanterie,  Colonel  SALLE,  qui  a  pris  de vive force  la  ville  de  Florina,  

fortement organisée et défendue par une garnison nombreuse puissamment appuyée par l'artillerie  

ennemie.

Officiers, Sous-Officiers, Caporaux et Soldats.

Capitaine HOARAU de La SOURCE. — Tué glorieusement à la tête de sa compagnie qu'il avait 
porté résolument en avant pour établir une tranchée, marquant un sensible progrès de l'aile droite de 
la Division.

Caporal  DUPRAT.  — S'est offert volontairement pour aller jalonner en plein jour et à découvert 
une tranchée effectuée par sa compagnie à la place de deux de ses camarades en leur disant : »C'est 
à moi de marcher avant vous qui êtes mariés et pères de famille. » A été tué quelques instants après.

Chef de Bataillon CARLIER. —  Trois blessures en France. Au combat du 21 juin 1915, voyant 
ses deux premières compagnies fauchées par le feu de l'ennemi, a pris la tête de la 2me ligne, a 
franchi le parapet, électrisant tout le régiment par sa mâle énergie.

Sous-Lieutenant  MURAT.  — Au  combat  du  21  juin  1915,  a  commandé  une  section  de  la 
compagnie de mitrailleuses sous un feu violent. Enseveli deux fois à la suite d'explosions d'obus, a 
donné à ses hommes un bel exemple de sang-froid et de bravoure. Son Commandant de compagnie 
ayant été tué et l'autre Lieutenant évacué, a pris le commandement de la compagnie de mitrailleuses 
très éprouvée et a tenu jusqu'au bout dans les tranchées conquises.

Adjudant DÉJEAN. — Tous ses officiers ayant été tués à l'assaut du 21 juin 1915, a rassemblé les 
survivants de la 6me Compagnie, a continué le combat avec une énergie remarquable et a conservé la 
tranchée conquise.

Sergent CHASTAGNIER. — Le 21 juin 1915, blessé à la tête, est allé se faire panser au poste de 
secours  et  est  revenu sur la ligne de feu en traversant le terrain découvert  pour aller  plus vite, 
franchissant  deux  fois  les  parapets  des  tranchées  sous  le  feu  des  tireurs  Turcs,  a  dit  à  son 
Commandant : « J'ai pensé que vous auriez besoin de moi » et a repris le commandement de sa 
section.

Sergent-fourrier  MARQUES.  — Resté seul sous-officier de sa compagnie au combat du  21 juin 
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1915, a pris le commandement au moment où il s'est trouvé sans officier et a résisté jusqu'au bout 
aux contre-attaques des Turcs.

Soldat PLANQUET. — Coupé avec une fraction de sa compagnie dont chefs et gradés avaient été 
tués au cours du combat du  21 juin, a pris le commandement de ses camarades avec une grande 
autorité, les a conduits au feu avec la plus grande énergie, à la fin de la journée, est allé sous le feu 
de l'ennemi à la recherche de son sergent, blessé 6 heures avant et l'a ramené dans la tranchée.

Lieutenant  SIMENDINGER.  — Blessé de 5 balles le  21 juin 1915 en recherchant une position 
avec un sang-froid remarquable sous un feu meurtrier, a dit deux fois à son commandant avant 
d'expirer : « Vous direz à ma famille que c'est pour la France. »

Médecin-Major PALOQUE. — Au combat du 21 juin, a organisé et assuré les soins et le transport 
d'une façon si complète, qu'en moins de 30 heures, 700 blessés ont pu être recueillis, soignés et 
pansés au poste de secours ; par son courage souriant, propage le calme sous le feu autour de lui.

Chef de Bataillon COSTEMALLE.  — Blessé le 5 juillet par une balle qui lui a traversé l'avant-
bras,  la  veille  du  jour  où  son  bataillon  prenait  le  service  aux  tranchées ;  en  conserve  le 
commandement, qu'il a exercé avec ses qualités habituelles, donnant ainsi une leçon d'énergie à son 
Bataillon en voie de réorganisation

BÉNAZET, Chef de Bataillon. — Commandant le Bataillon de 2me ligne à l'assaut du 21 juin a été 
grièvement  blessé  au  visage  au  moment  où  il  allait  atteindre  la  tranchée  Turque,  après  avoir 
brillamment enlevé son bataillon.

Sous-Lieutenant  BARTHE.  — Retenu au camp par ses fonctions d'Officier de Détails, a reçu 2 
blessures graves pendant le combat du 21 juin.

Lieutenant GOUGES. — A l'assaut du 21 juin a commandé sa compagnie, échelon en arrière et à 
gauche d'un bataillon d'assaut avec un sens du combat et une bravoure qui ont mis à l'abri la gauche 
d'une Division en arrêtant les contre-attaques Turques et a exercé ensuite avec une énergie tenace 
jusqu'à la relève du lendemain le commandement du bataillon dont il était resté le seul officier.

Lieutenant CONORD. — Officier plein de courage et de sang-froid, a pris à l'assaut du 21 juin le 
commandement de sa compagnie dont le capitaine venait d'être blessé, et a dirigé toute la journée et 
toute la nuit avec une rare énergie l'attaque des tranchées Turques ; puis leur organisation défensive.

Sous-Lieutenant BALARESQUE. — A reçu 5 blessures au cours de l'assaut du 21 juin, la dernière 
dans la tranchée Turque.

Sous-Lieutenant  GIRAUDOUX.  — Blessé une première fois au début du combat du  21 juin, a 
refusé de quitter la ligne de feu en disant à son commandant de compagnie : « Vous êtes seul au 
Bataillon, je ne veux pas vous laisser. » Blessé une seconde fois à vingt heures, ne s'est rendu au 
poste de secours que sur l'ordre de son commandant de compagnie.

Soldat BOULLEZ. — Ayant été blessé dans la tranchée de départ s'est porté en avant au signal de 
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l'assaut le 21 juin et a été blessé une deuxième fois.

Sergent  TAVERNIÉ.  — Blessé au visage au combat du 21 juin a continué à donner à sa section 
l'exemple du plus grand sang-froid et ne s'est laissé évacuer que sur l'ordre d'un officier.

Caporal LARRIEU. — Après deux patrouilles périlleuses aux abords des tranchées Turques, a été 
blessé  grièvement  au  combat  du  21  juin,  pendant  qu'il  observait  l'ennemi,  et,  malgré  ses 
souffrances, trouvait encore la force de réconforter par ses paroles un autre blessé couché près de 
lui.

Soldat  LECRESSEVEUR.  — Travaillant dans une sape exposée à un feu violent d'artillerie qui 
venait de tuer 2 autres sapeurs, a eu un bras emporté par un obus et a dit à son Lieutenant-Colonel 
en se rendant au poste de secours : « Je mourrai avant d'arriver, mais on a fait ce qu'on a pu. »

Soldat ROZIER. — Au cours d'un mouvement de sa compagnie en terrain découvert et sous un feu 
intense de l'ennemi, ayant vu son caporal blessé tomber à quelques pas de lui, est allé le relever et a 
été blessé au bras à ce moment ; pansé à l'hôpital de campagne, est revenu le soir même apporter la 
soupe à ses camarades dans les tranchées de 1re ligne. Avait été blessé quelques mois auparavant.

Capitaine  DENISE.  — A conduit très brillamment sa compagnie à l'assaut, après avoir élevé au 
plus haut point le moral de ses hommes. A été très grièvement blessé pendant le combat.

Sous-Lieutenant FOURNIER. — A été blessé grièvement à la hanche gauche le 7 août 1915. S'est 
conduit très brillamment pendant le violent combat qui a eu lieu ce jour là. Après avoir été mis hors 
de combat, il a continué à diriger et à encourager les hommes de la section de mitrailleuses dont il 
avait le commandement, jusqu'au moment où il a dû être transporté vers l'arrière.

Caporal PARMENTIER. —  Engagé pour la durée de la guerre, est parti à l'assaut avec un entrain 
admirable et, malgré ses 53 ans est arrivé un des premiers sur le parapet ennemi, donnant par là, à 
ses hommes un magnifique exemple de courage. A été tué.

Lieutenant BARNÈDES. — Officier plein d'entrain et de la plus grande bravoure. A fait preuve des 
plus  sérieuses  qualités  militaires  à  l'attaque  du  village  de  Rabrovo (Serbie)  et  des  crêtes 
avoisinantes.  A conduit  sa  compagnie  d'une  façon  si  vigoureuse  que  l'ennemi a  abandonné les 
positions qu'il tenait solidement.
Le 3 novembre 1915 chargé de reconnaître une position fortement occupée par l'ennemi, a conduit 
l'opération avec habileté et un courage remarquables. A combattu plusieurs heures et a reçu trois 
blessures dont l'une très grave. Officier d'élite et commandant de compagnie parfait. Blessé deux 
fois sur le front français.

-------o-------
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Le Général Commandant en chef l'Armée d'Orient,
cite les militaires dont les noms suivent à l'Ordre de l'Armée,

Le Deuxième Peloton de la 6me Compagnie du 176me Régiment d'Infanterie. — Sur un effectif de 71 
fusils, a perdu 1 lieutenant grièvement blessé, 17 hommes tués, 27 blessés à l'assaut d'une position 
très importante et fortement défendue. Resté à l'effectif de 2 sergents et 25 hommes, s'est emparé de 
la position et s'y est maintenu malgré tous les efforts de l'ennemi.

Chef de Bataillon SIMONET. — Du 26 octobre au 3 novembre a enlevé successivement avec son 
bataillon toutes les positions, a résisté à toutes les contre-attaques, préparant ainsi le débouché à la 
Division.
Officier supérieur de la plus haute valeur s'est distingué au combat du 14 septembre à Ajtos, et a 
contribué à la prise de la ville de  Florina, le  17 septembre, par ses habiles dispositions comme 
Commandant du Bataillon d'avant-garde, ainsi que par l'entrain qu'il a su communiquer à tous les 
hommes de son bataillon.

Capitaine MIREPOIX. —  Tué glorieusement en menant sa compagnie à l'assaut le 11 novembre 
1915.

Sous-Lieutenant BOURGUENIL. — Magnifique attitude au feu ; est tombé grièvement blessé à 10 
pas de la position ennemie devant ses hommes auxquels il avait communiqué son beau courage.

Sous-Lieutenant JORBY. — Au combat du 27 octobre a entraîné vaillamment sous un feu violent 
les deux sections qu'il commandait. A provoqué la fuite de l'ennemi et le succès du combat.

Sergent  ROCQ.  — A très brillamment conduit sa section à l'attaque de  la côte 516. A été tué au 
moment où il entraînait ses hommes en criant : « En avant les petits gars, en avant. »

Sergent BRACQ. — Au combat du 11 novembre a fait preuve d'énergie et de ténacité, du mépris 
de la mort en obligeant sa demi-section à rester sur place en butte à une forte contre-attaque bulgare 
commandée par un officier qui criait en bon français :  « Ne tirez pas, ce sont les Anglais. » Au 
moment  même il  lui  tirait  un coup de revolver  à  bout portant,  BRACQ,  non touché,  ripostait 
aussitôt par une grenade à main dont l'explosion fit un vide dans les rangs ennemis. 

Sergent  FROMENT.  — Son chef  de  section  ayant  été  blessé,  a  pris  le  commandement  de  la 
section, l'a entraînée en avant et a été mortellement blessé.

Caporal  ROBERT.  — S'est  offert  trois  fois  consécutives  pour  aller  en  patrouille  sous  un  feu 
meurtrier.  S'est  acquitté  chaque  fois  de  sa  tâche  rapportant  des  renseignements  précieux. 
Grièvement blessé au cours de la troisième patrouille.

Soldat  MARCEAU.  — Toujours  volontaire  pour  les  reconnaissances  périlleuses ;  blessé  sur  le 
champ de bataille, a demandé à repartir en patrouille ; a été grièvement blessé une deuxième fois 
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disant à ses camarades : « Mes amis, du courage, nous combattons pour la civilisation. » Déjà cité à 
l'ordre de la Division.

Lieutenant-Colonel BENOIT. — Dégagé depuis longtemps de toute obligation militaire, a repris du 
service pour la durée de la guerre et  est  venu sur sa demande au C. E. O. où il  a exercé avec 
distinction  le  commandement  du  176me Régiment.  Passé  à  l'Armée  d'Orient,  a  fait  preuve  des 
mêmes qualités de sang-froid, d'énergie, de bravoure, soit comme commandant d'un secteur, soit 
comme commandant des troupes dans les engagements des 4 et 5 novembre.

-----o-----

Le Général CORDONNIER, Commandant l'Armée Française d'Orient
cite à l'Ordre de l'Armée les militaires dont les noms suivent :

4me Section de la 2me Compagnie de Mitrailleuses du 176me Régiment d'Infanterie. — Sous l'ordre du 
Sergent CHATELIER et des Caporaux CAILLARD et DUMAS, chefs de pièce, a, par sa ténacité, 
sous une vive fusillade et un violent bombardement, coopéré à repousser deux contre-attaques. A 
sur un effectif de 1 sous-officier et 15 hommes, perdu 1 sous-officier et 13 hommes tués ou blessés.

Lieutenant COJAN. — Officier d'une haute valeur morale. A fait preuve de beaucoup de sang-froid 
et d'initiative pendant différents engagements. Blessé grièvement à la tête de sa section. Déjà cité à 
l'ordre de la Division.

Sous-Lieutenant PAUMIER. — Officier d'un courage et d'un sang-froid remarquables. Chargé par 
son commandant de compagnie de l'aider à défendre la gauche d'une position très importante, lui a 
permis de résister jusqu'au bout, après avoir perdu près de la moitié de son effectif et épuisé toutes 
ses munitions. Blessé au cours du combat, est resté néanmoins à son poste. Déjà cité à l'ordre de la 
Division.

Sous-Lieutenant  HIRIART.  — Toujours  en  tête  de  sa  section,  sous  un  feu  très  violent  de 
mitrailleuses et de mousqueterie ; l'a déployée en terrain découvert et l'a entraînée avec un courage 
au-dessus de tout éloge, avait perdu 19 hommes tués ou blessés dès le deuxième bond, et avait reçu 
lui-même une balle dans le talon, s'est élancé avec le reste de sa section à l'assaut et à la prise de 
Florina.

Sergent MARSOLLIER. — Toujours volontaire pour les missions périlleuses, a fait preuve du plus 
grand courage pendant une attaque ennemie très supérieure en nombre. Blessé, a refusé de se laisser 
évacuer et a été tué ensuite à son poste de combat.

Sergent BOUZIGUES.  — A donné à ses hommes le plus bel exemple de courage et d'énergie, en 
entraînant ses hommes au combat. Tombé glorieusement à la tête de sa demi-section.

Sergent LESAVETIER. — Gradé d'une bravoure exemplaire, a su, par son exemple communiquer 

28 / 42



Historique du 176e Régiment d'infanterie
Imprimerie du Midi – F. Bezombes Aîné – Béziers.

numérisation : P. Chagnoux - 2011

aux hommes son courage et  son ardeur au combat.  Tombé glorieusement à la tête de sa demi-
section.

Sergent NORRET. — A été blessé à 13 heures, en entraînant sa demi-section à l'assaut. A continué 
à commander son unité et ne s'est fait panser qu'après la prise du village de Florina, et a refusé de 
se faire évacuer. N'a quitté la compagnie qu'à 18 heures.

Sergent  MAYER.  — Le 14 septembre, a été tué en entraînant brillamment ses hommes jusqu'au 
sommet de la position occupée par l'ennemi.

Caporal GAUTHIER. — Au combat d'Atjos, a fait preuve de grand courage ; a été tué au moment 
où il atteignait la position ennemie.

Caporal STETTIN. — Le 14 septembre, a été tué en entraînant brillamment ses hommes jusqu'au 
sommet de la position occupée par l'ennemi.

Soldat  CAISSARD.  — Tombé  glorieusement  en  allant  mettre  en  batterie  dans  un  terrain  très 
difficile et sous un feu violent de l'infanterie bulgare. Soldat très courageux.

Soldat JOUIN. — Tombé glorieusement en allant mettre en batterie dans un terrain très difficile et 
sous un feu violent de l'infanterie bulgare. Soldat très courageux.

Caporal  VERGÉ.  — Sous un feu très violent et croisé de mitrailleuses et de mousqueterie, s'est 
courageusement porté à l'assaut des positions ennemies. A été tué.

Soldat  DELERIS.  — Sous un feu très violent et croisé de mitrailleuses et de mousqueterie, s'est 
courageusement porté à l'assaut des positions ennemies. A été tué.

Soldat  LEVAUDOUR.  — Sous un feu très violent et croisé de mitrailleuses et de mousqueterie, 
s'est courageusement porté à l'assaut des positions ennemies. A été tué.

Soldat ROUQUET. — Sous un feu très violent et croisé de mitrailleuses et de mousqueterie, s'est 
courageusement porté à l'assaut des positions ennemies. A été tué.

Soldat REDON. — A été tué en se portant à l'assaut de la position ennemie sur un terrain découvert 
battu par les mitrailleuses.

Soldat  MORELLEC.  — Volontaire pour toutes les missions périlleuses ; a été tué en se portant 
résolument à la tête d'une patrouille pour reconnaître la position ennemie.

Soldat  LAVIGNASSE.  — A été mortellement frappé en chassant avec la plus grande bravoure 
l'ennemi de sa position.

Soldat BELAIR.  — A été mortellement frappé en chassant avec la plus grande bravoure l'ennemi 
de sa position.
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Sergent ROUQUIER. — A été mortellement frappé en repoussant une forte attaque ennemie.

Soldat ORANGE. — A été mortellement frappé en repoussant une forte attaque ennemie.

Soldat GIBOIN. — A été mortellement frappé en repoussant une forte attaque ennemie.

Soldat LÉVY.  — A été tué en montant avec le plus grand courage à l'assaut d'un sommet occupé 
par l'ennemi.

Soldat  LE GUERN.  — A été tué en montant avec le plus grand courage à l'assaut d'un sommet 
occupé par l'ennemi.

Soldat  LE BIHAN.  — A été tué en montant avec le plus grand courage à l'assaut d'un sommet 
occupé par l'ennemi.

Soldat PICQUEMAL. — A été tué en montant avec le plus grand courage à l'assaut d'un sommet 
occupé par l'ennemi.

Sous-Lieutenant BERGÉ. — Excellent chef de section à tous égards, a, en toutes circonstances, fait 
preuve de beaucoup d'énergie et de sang-froid. Est tombé mortellement blessé au moment où il se 
levait pour porter son unité en avant sous un feu très nourri au cours de l'attaque d'une position.

Sergent RIVOALAN.  — Sous-officier modèle d'une énergie et d'une bravoure remarquables. Son 
chef de section étant tué, a pris le commandement de l'unité. Est tombé mortellement frappé en 
entraînant ses hommes à l'attaque d'une position.
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PERTES

-----o-----

        { Officiers 50 }
TUÉS         { }  1879      

        { Sous-Officiers, Caporaux et Soldats        1829 }

        { Officiers   3 }
   DISPARUS         { }   445     

        { Sous-Officiers, Caporaux et Soldats          442 }
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LISTE
des Officiers, Sous-Officiers, Caporaux et Soldats

tombés au Champ d'honneur au cours des hostilités

-----o-----

OFFICIERS

ANTOINE s.-Lieut. — BERTHON A. P. A. Command. — BERGÉ L. s.-Lieut. — BONNET E. 
V. Capit. — CHAUMETE R. Capit. — CHENEST P. E. s.-Lieut. — CONJEAUD J. G. Lieut. — 
COUTELLE F. A. Lieut. — DORSO L.M. Lieut. — DUPONT H. T. L. s.-Lieut. — FAIX J. L. M. 
s.-Lieut. — FAYANCE J. A. s.-Lieut. — FOURNIER H. V. M. s.-Lieut. — FRÉMONT G.E. s.-
Lieut. — HOARAU de La SOURCE P. M. A. Capit. — De La FOREST de DIVONNE G. L. M. 
S. Capit. — LALANNE A. J. J. s.-Lieut. — LE CAM A. M. s.-Lieut. — LEROUX G. R. L. Capit. 
— LEROY R. P. A. Lieut. — LUROT F. P. P. s.-Lieut. — MERLE G. S. Lieut. — MILHOUA P. 
L. M. Lieut. — MIREPOIX J. M. F. Capit. — NOBLECOURT J. F. s.-Lieut. — O'MAHONY L. 
J. P. s.-Lieut. — OUSSET B. T. A. s.-Lieut. — PAUMIER G. F. s.-Lieut. — PELLECAT H. C. s.-
Lieut. — RAYNARD L. H. F. s.-Lieut. — RIGAUD A. M. s.-Lieut. — RIPERT J. C. F. s.-Lieut. 
— SAVINEAU F. C. Lieut.  — SIMENDINGER M. M. H. Lieut. — STÉPHANI J. F. Lieut. — 
TAILLADE P. Lieut.  — THOMAS E. R. A. s.-Lieut.  — THOMASSIN N. M. A. Colonel.  — 
THULLIER A. M. E. Capit. — VIDAL J. E. Lieut.

Officiers décédés des suites de blessures ou de maladie

BARDOUSSE C. P. Lieut. — CADOSCH G. Lieut. — COHEN A. S. Capit. — COIRIER R. M. 
A. Lieut.  — CONSTANS P. Lieut.  — DELPEY M. A. J. Lieut.  — DÉZARNAUD J. Chef de 
Bataillon. — FALIGAN L. M. C. M. s.-Lieut. — MARGRY E. H. C. s.-Lieut.  — POUJADE J. 
M. F. Lieut. — RAMBAUD L. Lieut. — SICARD J. P. L. J. Lieut. — THIBAUD J. M. V. Lieut.

Officiers Disparus

De BOYSSON A.M. J. s.-lieuten. — DABAN V. C. D. s.-lieuten.

HOMMES DE TROUPE

ABGRALL Olivier.  ABILY Jean-Marie.  ABOUNEAU Gaston.  ADAM Jean-Baptiste.  ADAM 
René.  ADULLE Constant.  ACCART Henri.  AGUILLAUME Alphonse.  AIGU Jean-Baptiste. 
AILLET Eugène.  ALBERT Victor.  ALBERT Victor  Maximin.  ALBISSON Pierre. 
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ALBOUSSIÈRE Florentin. ALGLAVE Victor. ALLAIN Émile. ALLEMAND Fernand. ALLOT 
Jean.  ALRIVIÉ François.  AMADIEU Henri.  AMELINE Édouard.  ANCELIN Pierre.  ANDRY 
Joseph.  ANÉ Jean-Pierre.  ANSALDI Félix.  ANNE Léon.  ANNE Alfred.  APOLDA Albert. 
ARCHAMBEAUD Georges. ARDILEY Jean. ARGOÏTIA Martin. ARIES Jean. ARKWRIGHT 
Joseph.  ARISCOU Jean.  ARNAL Sylvain.  ARNAL Justin.  AUBIN Henri.  AGUFFÉ Edmond. 
ARNAUD Frédéric.  ARNAUD Édouard.  ARNAUD Louis.  ARRAZAU François.  ARNUT 
Egésippe.  AROZÉNA Paul.  ATTAGNANT Hubert.  ASTIER Jean-Baptiste.  AUBAILE Eugène. 
AUBERT Maxime.  AUBERT Marie.  AUDIGNOU Jean.  AUDOIN Marcel.  AUDRAIN Raoul. 
AUGAREILS Prosper.  AUGÉ Roger.  AUGER Émile.  AUPIED Louis.  AURIOL Émile. 
AUSSUDRE Eugène.  AUVRARD Eugène.  AUVRAY Raoul.  AUZOU Henri.  AVI Sylvain. 
AVRIL Georges. AYERZA Jean. AYRAL Albin.

BACH Georges.  BACQUET Louis.  BALLAND Camille.  BADETZ Louis.  BACOU Louis. 
BALÈS André.  BALTÈS Lucien.  BANET Jacques.  BARATOU Albin.  BARBASTE Frédéric. 
BARBE Georges.  BARBIER Narcisse.  BATIGNE Charles.  BARBEROU Pierre.  BARDET 
Louis.  BARDY Justin.  BAILLEUL Gaston.  BAIXAS Jean.  BARILLET Robert.  BARDOUIL 
Joseph.  BARDOUSSE Casimir.  BARIBAS Alexis.  BARILLON Victorien.  BAROIN Eugène. 
BARRIER Jean.  BARTHELAT Jean-Marie.  BARTHOU Alphonse.  BARREAU Pierre. 
BARNETCHE Jean.  BARJOUX Antoine.  BARITEL Alphonse.  BASQUE Henri.  BASILLE 
Alphonse.  BASTIDE Jean-Marie.  BATAILLE Benjamin.  BATAILLE Laurent.  BAUCHE 
Édouard.  BATTEUR André.  BAUDAILLER Émile.  BAUDET Clément.  BAUDET Édouard. 
BAUDRY René.  BAYEUX Louis.  BAUMGARTNER Joseph.  BAYLE André.  BAYET Marie. 
BAZÉNÉRIC Auguste.  BLOUD Mathurin.  BÉASSE Albert.  BEAUDOUIN Alfred. 
BEAUMARTIN Marcel.  BEAUSOLEIL Paulin.  BÉCHAMP Jean-Marie.  BÉDELET Marcel. 
BEDFER Isidore. BEDFER Emmanuel.  BÉGÉ Victor.  BEGUIER Émile. BEL Victor. BELAIR 
Pierre.  BELLAMY Léon.  BELLANGER Louis.  BELLAMY Pierre.  BELLOIR François. 
BENABEUT François.  BÉNARD Charles.  BENESSE Louis.  BENOIT Charles.  BENOIT 
Léopold.  BENQUET René.  BERCIEUX Jean.  BERGER Jean-Baptiste.  BERGER Émile. 
BERGERET Raymond.  BERGET Georges.  BERGIER Joseph.  BEAUFRETOU Henri. 
BERMOND Pierre.  BERNADAC Hippolyte.  BERNARD Ernest.  BERNIER Émile.  BERROU 
Yves.  BERTRAND Émile.  BERSEILLE Gaston.  BERTHIER Lucien.  BERTHIER Émile. 
BERTHOMIEU Firmin.  BERTOU Georges.  BERTRAND Alphonse.  BERTRAND Albert. 
BERTRAND Maurice.  BESNARD François-Pierre.  BESNARD François-Eugène.  BESSAIRE 
Jean.  BESSIN Ernest.  BESSOU Pierre.  BETOULLE Léon.  BETOUX Fernand. 
BETTENCOURT Georges.  BEYRIÈRE Léon.  BEYT Jérôme.  BIAU Alphonse.  BIBAS Paul. 
BIDALOT Sylvain.  BIDAU Pierre.  BIDARD Robert.  BIDARD Pierre.  BIDOT Louis. 
BIENVENUE Mathurin.  BILLAUD Alphonse.  BINARD Alexandre.  BINE Jules.  BIRET 
Gustave.  BIVAUD Ferdinand.  BIZIER Paul.  BLANC Élie.  BLANC Antoine.  BLANCHARD 
Antoine.  BLANCHET Julien.  BLANDIN Émile.  BLEYS Louis.  BLIN Ange-Marie.  BLON 
Joseph.  BLONDET Émile.  BLONDIAU Joseph.  BODDAERT Constant.  BODERHAT Vincent. 
BOHEC Jean.  BOILLAUD Henri.  BOIMARE Victorin.  BOISSEL Isidore.  BOITEAUD 
Armand. BOIVIN Raoul. BONDET de LA BERNADIÉ Hippolyte. BONÉRY Jean. BONGARD 
Maurice.  BONNAFOUS Auguste.  BONNAUD Jean-Marie.  BONNEFOUS Gérard. 
BONNEFOUX Auguste.  BONNEIL Pierre.  BONNET Justin.  BONNET Georges.  BOMPAS-
BAUQUIER Jean.  BONZOM André.  BORDEAUX Georges.  BORDENAVE Jacques.  BOS 
Pierre.  BOSC Jean.  BOSDURE Jean.  BOSSAVIE Léonard.  BOSSOLEIL Jérôme.  BOTTEX 
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Lucien.  BOSSIS Siméon.  BOUCHER Fernand.  BOUDEAUD Marcel.  BOUDYOS Firmin. 
BOUÉ Mandil.  BOUHOT Armand.  BOUILLÈRE Auguste.  BOUILLAC Jean.  De BOULAU 
Louis.  BOULANGER Julien.  BOULLEZ Maurice.  BOULLET Gaëtan.  BOULLIN Sylvin. 
BOULTOUX Jean. BOURBON Gaston. BOURDEIX Léonard. BOURDET Louis. BUSSIÈRES 
Adrien.  BUISSON Jean-Pierre.  BULTOT Arthur.  BOURGADE Émile.  BOURGEAT Louis. 
BOURGEON Albert.  BOURRIANNE Henri.  BOURROUX Élie.  BOUSQUET Firmin. 
BOUSQUET Horace.  BOUSQUET Jean.  BOUSSEMART Maurice.  BOUTET Jean. 
BOUTEILLE Antoine.  BOUTIN Émile.  BOUYSSOU Henri.  BOUTTIER Henri.  BOUYAT 
Pierre.  BOUZOU Joseph.  BOYER Privat.  BOYER Célestin.  BRACHET Louis.  BRACKE 
Alfred.  BRANDY Jean.  BRACQ Georges.  BRAUD Jean.  BRAUDY Frédéric.  BRÉ Pierre. 
BRÉMOND Daniel.  BRESSIER Raymond.  BRETTE Marius.  BREUL Jean.  BRIAND Louis. 
BRILLOUET Eugène.  BRISSET Robert.  BRODUT Mathurin.  BROLON Jean-Marie. 
BROSSARD Henri.  BROUCH Alphonse.  BROUTIN Pascal.  BINON Louis.  BRUGEAT Henri. 
BRUGIER Louis. BRUNA Antonin. BRUNELLO Joseph. BRUELLO Joseph. BRUNET Albert. 
BRUZON Jules. BASSET Pierre.

CABANES Charles.  CABANIS Jacques.  CABOT Alphonse.  CABROL Julien.  CABY Henri. 
CADORET Marcel. CAFFIN Joseph. CAHUZAC Armand. CAIRÉ-REMONNAY. CALMELS 
Léon.  CALVET Pierre.  CAMIET André.  CAMURAC Baptiste.  CAMUS Georges.  CAMUS 
Arthur.  CANCOIN Alfred.  CALLY Joseph.  CANAL Paul.  CANOUEL Maurice.  CANTREAU 
Georges.  CANU Jules.  CARABŒUF Henri.  CARBONNEL Pierre.  CARBON Achille. 
CARDINAUD François.  CARDOLLE Jean-Pierre.  CARIBENT Adrien.  CARLES Joseph. 
CARLIER Georges.  CARO Jean-Baptiste.  CARRICONDO Pierre.  CARTHI Henri. 
CASSAGNE André. CASSARD Édouard. CASSE Élie. CASSOU Jean-Marie. CASTAGNÉ Jean. 
CASTAIGNÈDE Antoine. CASTEL Édouard. CASTÉRA Jean. CASTETS Jean. CATALA Jean. 
CATAYS Lucien.  CATHARY Baptistin.  CATINAT Georges.  CAUQUIL Louis.  CAUQUIL 
Pierre.  CAUQUY William.  CAUTURE Georges.  CAZALATCH Jacques.  CAZAUX Jean. 
CAZOTTES Pierre.  CERISIER Benoit.  CHABBERT Augustin.  CHABREYROUX Jean. 
CHABBERT Ernest.  CHABRIE Jean.  CHAIGNEAU Alfred.  CHAIGNEAU Constant. 
CHALINE Eugène. CHALOPIN Charles. CHALOU Jean. CHAMBAZ Marius. CHAMP Jean-
Pierre.  CHAMPAGNAC Antoine.  CHANAL Lucien.  CHANLOU Alexandre.  CHANTELOT 
Laurent.  CHANTELOUBE Julien.  CHANTREAU Jacques.  CHAQUEBOUCA Léon. 
CHARBONNEL Jean.  CHARBONNET Martin.  CHAREYROU Paul.  CHARDOU Léopold. 
CHARLES Paul.  CHARLOT Marcel.  CHARRUE Jean-Marie.  CHARRETON Benoit. 
CHASSAING Marcel.  CHASTANET François.  CHATELET Eugène.  CHÂTENET Jean. 
CHASSELOUP Marcel.  CHAULET Louis.  CHAUMONT Henri.  CHAUMONTET Louis. 
CHAUVET Alphonse.  CHAVARDÉS Irénée.  CHAZAL Antoine.  CHENEST Pierre. 
CHERBONNIER Paul.  CHOUTEAU Henri.  CHOUX Maurice.  CIBIAL Pierre.  CLAIN Jules. 
CLARAC Émile.  CLAVEL Désiré.  CLAVERIE Georges.  CLÉMENT Marcel.  CLÉMENT 
Georges.  CLÉROUT Maurice.  CLOUCHET Charles.  COCHELIN René.  CLOT Siméon. 
CLOUET Robert.  COFFART Laurent.  COFFINEAU Louis.  COGNASSE Étienne.  COLER 
Jules. COLLE Jules. COLLIER Henri. COLLOT Georges. COLOMBAT-MARCHAND Lucien. 
COMBE Benoit.  COMMOGÈRE Joseph.  COMMUNIER Jules.  COMPIN Alfred.  CONCILE 
Jean.  CONDOU Jean.  CONGES Jean.  CONSTANS Pierre.  CONSTANS André.  CONSTANS 
Alfred.  CONTÉ Charles.  CORNELOUP Marcel.  COSSON Maurice.  COSNARD Pierre. 
COTTABAREN Jean-Pierre.  COTHIAS Joseph.  COUBLE  Claudius.  COUDERC Auguste. 
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COUDIÈRE Albert.  COUDRAUD Louis.  COUGOT Élie.  COULAUGE Joseph.  COULET 
Gustave.  COULOMB Auguste.  COULON André.  COUPAT Paul.  COURNUT Jean. 
COURTEIX Ernest.  COUSIN Louis.  CONSTANS Pierre.  COUTURE Léopold.  COUTURE 
Georges.  COUTURIER Maximin.  CROCÉ Pierre.  CROS Émile.  CROZE Émile.  CUGUILLÉ 
Augustin. CULLERON Albert. CULLUS Gaëtan. CIVITET Julien.

DABOS Paul.  DAFFIS Albert.  DAILLENCQ Jean.  DAMIENS Marcel.  DANIAUD Albert. 
DANIELOU Henri. DANIZAU Charles. DANNÉ Victorin. DANOT Maurice. DARDEL Camille. 
DARDIGNAC Louis.  DACHARD Philippe.  DARJO Bertrand.  DARTIGUEPEYROU Jean. 
DARRICAU Joseph.  DARRIEUTORT Auguste.  DAUPHIN Ernest.  DAVALO Joseph.  DAVID 
Henri.  DEBOVE Jules.  DECAUX Alexandre.  DECHÈNE Eugène.  DECOSTER Gaston. 
DEDIEU Jean.  DEDIEU Étienne.  DEFAY Léon.  DEFENDINI François.  DEHAME Eusèbe. 
DEHES Jean. DEHON Fulbert.  DEJEANS Jean. DEJOURS Joseph.  DELABARRE Tranquille. 
DEKENS Robert. DELABY Modeste. DELAGE Jean. DELAGNES Jean. DELAIGNE Auguste. 
DELAU Jean-Baptiste.  DELAUNAY Julien.  DELMAS Paul.  DELMAS Philippe.  DELAUNOY 
Maurice.  DELASPRÉ Paul.  DELAVAU Raymond.  DELBOS François.  DELCROS Jean-Marie. 
DELERIS Damien.  DELIN Jean.  DELMAS Maurice.  DELPUECH Jean.  DELPECH Louis. 
DELSENY Henri.  DELHOM Paul.  DEMANTE Albert.  DENDARIC Jean.  DENIS Jean. 
DENUTTE Henri.  DEPHIX Jules.  DERMONT Arthur.  DESCHAMPS Émile.  DESCOUBES 
Jean.  DESBOUS Gustave.  DESMOULINS Marcelin.  DESPLAT Louis.  DESPLOBIN Pierre. 
DESSIRIER Albert.  DESPOUY Pierre.  DESSERRE Alfred.  DESTRE Auguste.  DETREZ 
Camille.  DEVAUX Émile.  DEVEAUX Georges.  DEVERNEUIL Edgard.  DEVESLY Raoul. 
DEVÈZE Charles. DEVOYON Martial. DEYRE Élie. DEYRES Jean. DÉZOU Henri. DHÉRAT 
Paul.  DHERVILLE Raymond.  DHONT Paul.  DIDIER Adolphe.  DIOS Émilien.  DOCHE Jean. 
DODILLON Jean. DOMÈNE Auguste. DOMEC Louis. DOMERGUE Hermann. DORENLOT 
Ernest.  DOUCET Georges.  DOUSSE Pierre.  DOUTEAU Augustin.  DOUSSET Jean. 
DOYEMBERRY Jean-Baptiste.  DOYHENARD Pierre.  DOZÉ Noël.  DREUIL René.  DRET 
Eugène. DROUOT Émile. DUBAYLE Jean. DUBEC Édouard. DUBÉDOUT Léonard. DUBOIS 
Lucien.  DUBOÉ Louis.  DUBOIS Narcisse.  DUBOIS Clément.  DUBOIS Pierre.  DUBOIS Jean. 
DUBOSSON Louis.  DUBOSQ Georges.  DUBOURG Alfred.  DUBOURG Jean.  DUBREUIL 
François.  DUBROCA François.  DUCLOU Laurent.  DUBUT Alphonse.  DUCHESNE Henri. 
DUCLOS Pierre. DUCLOS François. DUCROCQ Raymond. DUEZ Fernand. DUFAU François. 
DUGAST Raymond.  DUHOUS Jean-Marie.  DUHAMEL René.  DUJARDIN Georges.  DUJAS 
Eugène.  DUMAS-VORRET Constant.  DUMAZET Edmond.  DUMONT André.  DUMONTIER 
Émile.  DUNIS Joseph.  DUPEYROT François.  DUPIRE Charles.  DUPONT Joseph.  DUPONT 
Henri.  DUPRAT Joseph.  DUPRAT Raymond.  DUPUICH Paul.  DURAND Charles.  DURAND 
Joseph. DURAND Grégoire. DURAND Georges. DURAND Louis. DURIER Léon. DURUDEAU 
Henri.  DURRIEU Fernand.  DURRIEU André.  DUTOYA Jean-Baptiste.  DUTRIEU Laurent. 
DUVAL Marcel. DUHAMEL Henri.

EBRAN Joseph.  EDELINE Raymond.  EDERN Yves.  EHRHART Eugène.  EMIÉ Joseph. 
ENAULT Ernest.  ERRE Jean.  ESBERARD Jules.  ESCANDE Jean.  ESSWEIN Léon. 
ESCOFFIER Jean.  EUDELINE Jean.  EUTYME Raymond.  EVAIN Pierre.  EXTRÊME 
François. EYMAT Pierre. EYTABLI Élisée.

FABY Pierre.  FACON Charles.  FAIVRE François.  FAKLER Louis.  FALIP Henri. 
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FALGUIÈRES Théophile.  FALLOLA-GUÉRALDI.  FARGEOT Joannès.  FARGES Hippolyte. 
FARIDE Henri. FATIN Arnaud. FATRET Georges. FAUCHER Martial. FAURE Yvon. FAURÉ 
Gervais.  FAURE Jean.  FAURIE Fernand.  FAVÈDE Fernand.  FAVIER Claude.  FAYE Jean-
Baptiste.  FAYE Antoine.  FÉLIX Julien.  FÉRAUD Aimé.  FÉRAUD Bertrand.  FEREY Maurice. 
FÉRIOL André.  FERRAND Pierre.  FERRAND Frédéric.  FERRANDIER Hubert.  FERRÉ 
Xavier.  FERRÈRE Henri.  FERRIER Henri.  FERRIÈRE Marcel.  FESLARD Lucien.  FILHO 
Alfred.  FILHOL Félix.  FINE Ferdinand.  FINES Philippe.  FISSEL Lucien.  FLAMBRY 
Alexandre.  FLATTET Casimir.  FLAVIEN Émile.  FLECK Albert.  FLESSIG Charles.  FLEURY 
Albert.  FESTOL Jacques.  FLEURIER Augustin.  FOIS Jacques.  FLORENT Ernest.  FOISSAC 
Firmin.  FONTAINE Marcel.  FONTAN Dominique.  FONTANEAU Osmin.  FONTANIÈRES-
FABIÈRES Fabien.  FONTENEAU Henri.  FORGET Adrien.  FORGET Joseph.  FORGUES 
Lucien.  FORGUES Gabriel.  FORT Cyprien.  FOSSARD Alfred.  FOSSE Michel.  FOUACHE 
Louis.  FOUCHARD Georges.  FOUCRAS Élie.  FOUGÈRES René.  FOULADOUX Maurice. 
FOULATIER Jean. FOULQUIER Germain. FOUNÉ André. FOURCADE Jean. FOURNERIE 
Georges.  FOURNIALS Paul.  FOURNIER Louis.  FOURNIL Jean.  FOURNIOL Paul. 
FOURQUIÉ François.  FRANÇON Antoine.  FRANÇOIS Georges.  FRÉMAUX Georges. 
FRICAUX Albert.  FROMENT Edmond.  FROMENT Georges.  FRUCHARD Auguste. 
FRUGIER Jean. FRUIT Jules. FRUMENCE Jean-Baptiste. FUZERÉ Sylvain.

GABRIEL Joseph.  GABRIELLE Gabriel.  GAILLARD Adolphe.  GAILLARD Paul.  GAINET 
Georges.  GAJOUD Joannès.  GALAN Jean-Marie.  GALLY Jean-Baptiste.  GALAUD Germain. 
GALLOIS Paul.  GALOPIN Auguste.  GABEZ Henri.  GAUDOLFO Jean.  GARAUD Jacques. 
GARNIER Jean-Baptiste.  GARRIGUES  Noël.  GARRIGUES François.  GASC Marius. 
GASCOIN Georges.  GASTAUD Louis. GATHIOU Jean. GAUBERT Louis.  GAUCHER Jules. 
GAUCH Raymond.  GAUDET Eugène.  GAUDEMARD Jean.  GAUDUFE Pierre.  GAUMAUX 
Benoit.  GASSENS Jean.  GAUTIER Étienne.  GAUTHIER Léon.  GAUTHIER Camille. 
GAUTHIER Maurice.  GAUTHIER Louis.  GAUTIER Mathurin.  GAUWELS Florimond. 
GAYET Ferdinand.  GAY Jean.  GELADE Georges.  GELLIÉ Jean.  GÉRARD Julien.  GÉGU 
Auguste.  GENESTAL Jean.  GENESTIER Jean.  GERMANAZ Jean.  GÉLYS Louis.  GENDRE 
Jean.  GENDRON Camille.  GENTIL Paul.  GENTILHOMME Henri.  GEORGES Auguste. 
GÉRAUD Denis.  GERMARK René.  GERMILLAC Pierre.  GESTAS Jean.  GIBERT Urbain. 
GIBOIN Jean.  GIGAUD Alphonse.  GIGOU Claude.  GILLES Léonce.  GIL Léon.  GILLOU 
Maurice.  GILLOT Lucien.  GINESTE Germain.  GIRARDIN Jacques.  GIRARDIN Jules. 
GIRAUD René.  GIRET Émile.  GISCLARD Louis.  GLEYZE Pierre.  GLOUX Guillaume. 
GOALARD François.  GOASGUEN Pierre.  GOT Léon.  GODRON Louis.  GODON Roger. 
GOHIN Albert. GOJARD Lucien. GOLSE Louis. GOLTSCHE Alexandre. GOMBEAU Pierre. 
GOMBERT Esprit.  GOSSELIN Eugène.  GOSSET Maurice.  GOSSET Auguste.  GOUDIER 
Georges. GOUESMY Louis. GOUGEON Georges. GOURGUÈS Pierre. GOURMANEL Albert. 
GOUTEYRON Jean.  GOUOT Roger.  GOY Louis.  GOYARD Lucien.  GRANDCLAUDE 
Gabriel. GRANDREMY Henri. GRANGEON Marius. GRANET Francisque. GRANIER André. 
GRANIER Antoine.  GRASTEAU Georges.  GRÉGOIRE Marie.  GRELET Laurent. 
GRELLIER Élie.  GRIEUX Hyacinthe.  GRILLIÈRE Frédéric.  GRIMAL Léon.  GRIMARD 
Marcel.  GRIZAUD Joseph.  GROCQ Jean-Baptiste.  GROUDARD Lucien.  GROULT Henri. 
GUELLOT Charles.  GUÉRIN Eugène. GUÉRIN Pierre.  GUÉRINEAU Camille.  GUÉROULT 
Henri.  GUIBBERT Joseph.  GUIGNY Henri.  GUIHOMARD Roger.  GUILHEM Jean. 
GUILLAUMET Raymond.  GUILLAUME Pierre.  GUILLAUME Léonard.  GUILLOMET 
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Raymond.  GUILLIN Henri.  GUILLO Jean-Marie.  GRAVEY René.  GOUJON Paul. 
GUILLEMAUD Claude.  GUILLOU Firmin. GUILOU Amédée.  GUILLOUNET Jean-Baptiste. 
GUILLOU Émile.  GUINET Henri.  GUIRAUD Louis.  GUIRGUY Henri.  GUIRAUDOU 
Georges. GUISGAUD Jules. GUITARD Paul. GUYON Maurice. GABORIAUD François.

HALLEY Théophile.  HALLEY Henri.  HARONET Georges.  HAURET Jean.  HÈME Auguste. 
HÉNAFF Joseph.  HENNION Louis.  HERBAUT Émile.  HERBELET Lucien.  HERBLINE 
Georges.  HERBRETEAU Louis.  HERCHE Maurice.  HÉRITIER Pierre.  HERPIN Henri. 
HERSANT Camille.  HERVOUËT Auguste.  HERVÉ Jean-Baptiste.  HERVY Paul.  HEUDE 
Maurice.  HEULLANT Louis.  HEURTEBOURG Louis.  HIGNELUS Henri.  HINAUT Gustave. 
HOCQUET Edmond. HOPQUIN Alfred. HORMIÈRE Louis. HOUBEU Théodore. HONTAUX 
Jean.  HUON Jean-Baptiste.  HOUERT-CAMUS Romain.  HOURDIAUX Lucien.  HOUPIN 
Eugène. HUBERT Charles.  HUBERT Jean. HUCHEDÉ François.  HUE Marcel.  HUGOU Jean. 
HUOT Paul. HURAULT Gabriel. HURTES Jean.

ICARD Abel.  ICHER Louis.  IDIART Pierre.  INDRE Roger.  INEMER Georges.  ISSALY 
Claudius. ISOIR Jean. IZARD François.

JACQUET Camille.  JAU Edmond.  JAMMES Joseph.  JAUNEAU Albert.  JEAUNEAU Albert. 
JAUZE Jean.  JEANDEY Jean.  JEANTET Pierre.  JEANZAC Eugène.  JESPERRIÈRE André. 
JEHAUME Lucien.  JOBAS Georges.  JOLLY Marceau.  JOLY Paul.  JOLLY Robert.  JACOB 
Eugène.  JOSEPH Marcel.  JORDA Joseph.  JOUANET ou  JOUAULT François.  JOUBERT 
Fernand.  JOURDAN Armand.  JOURDAT Ambroise.  JOUSSET René.  JOYEUX Louis.  JUDE 
Marcel. JULIEN Charles. JULLIEN Philippe.

KÉRAVEN Maurice. KUNDIG Charles.

LABAT Vital.  LABADIE Germain.  LABAT Jean.  LABASTIÉ Jean.  LABATUT Émilien. 
LABATUT Léon.  LABBÉ Eugène.  LABOURNERIE Antoine.  LACAVE Georges.  LACAZE-
BUZY Jean.  LACORRE Léonard.  LACOSTE Justin.  LACOSTE Louis  (1055).  LACOSTE 
Louis  (431).  LACOUDE Henri.  LACOURT Léon.  LACROIX Pierre.  LADOUCE Louis. 
LADEBAT Jean.  LAFONT Justin.  LAFFONT Pierre.  LAFON Bernard.  LAFONT Joseph. 
LAFFONT Jean.  LAFON Firmin.  LAFON Pierre.  LAFON Louis.  LAFFITE Fernand. 
LAGRANGE Paul. LAGRÈZE Germain. LAHAUQUE Henri. LAINÉ Marcel. LAJUZAN Jean. 
LALAISON Jean.  LALAUDE Gaston.  LALLEMAND Octave.  LALONDE André. 
LAMARQUE Émile.  LAMAUD Daniel.  LAMBERT Gabriel.  LAMBERGER Charles. 
LAMEZAS Marius.  LAMIDÉ Ernest.  LANDEL Émile.  LANDESQUE Joseph.  LANGLOIS 
Édouard.  LANGLOIS Émile.  LANGLOIS André.  LANGLOIS Georges.  LAMUSSE Jean. 
LAMUSSE Henri. LAMUSSE Eugène. LAPASSE Paul. LAPEYRE Armand. LAPEYRE Blaise. 
LAPEYRÈRE Justin.  LAPIERRE Pierre.  LAPORTE Raymond.  LAPORTE Augustin. 
LAPPERT André.  LARCEBEAU Gaston.  LARCHEVÊQUE Maurice.  LARMANDIEU Jean. 
LARTIGALOT Jean. LARRAT Jean. LARRECQ Félix. LARROUY Albert. LARTIGUE Jean. 
LASNAU Gaston.  LATAPY Marcel.  LAUDE Henri.  LAUNAZ François.  LAURÈS Jules. 
LAURENCIN Georges. LAURENS Marcel. LAUTOUR Marcel. LAUZERAL Jean. LAVABRE 
Gabriel.  LAVAL Marcel.  LAVEAU Marcel.  LAVIGNASSE Martin.  LAVOIX Auguste. 
LAXAQUE Bernard.  LAY Pierre.  LARRIEU Léon.  LEBAILLY Prosper.  LEBAN Eugène. 
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LEBAS Marcel. LE BERRE Pierre. LE BIHAN Émile. LE BIHAN René. LEBARBIER Victor. 
LEBLANC Martial.  LEBLOND Louis.  LEBLOND Jean.  LEBOUCHER René.  LEBORGNE 
Fleury. LEBOURG Raymond. LE BRAZIDEC Raymond. LE BRIQUER Louis. LECHOPIER 
André.  LE COMTE Marcel.  LECOQ Eugène.  LECOQ Lucien.  LECOQ Adolphe.  LECQUE 
Émile.  LE COTONNEC Louis.  LECOULES Cyprien.  LECOUTURIER Aimé.  LE DIGABEL 
Jean. LEDOUX Louis. LEDOUX Alcide. LE DUIGOU François. LAFAYSSE Jean. LEFÈVRE 
Louis.  LEFÈVRE Jean.  LEFÈVRE Georges.  LEFEBVRE Abel.  LEFEZ Jean.  LE FILLOR 
Jean-Marie.  LE FORESTIER Edmond.  LE FRANÇOIS Albert.  LE GAT Jean.  LE GAY 
Fernand. LE GOFF André. LEGOIX Lucien. LEGRAND Léon. LEGRAND Alfred. LEGRAND 
Lucien.  LEGRAND Alphonse.  LEGRAND Gustave.  LEGRAS Arnaud.  LEGRAS Eugène.  LE 
GUAY Marcel. LE GUERN Prosper. LE GUILLOU Louis. LEROYER Marius. LEINÉE Justin. 
LEBŒUX Joseph.  LE LEUCH Joseph.  LEMAIRE Marcel.  LEMAITRE Édouard. 
LEMARCHAND Alfred.  LEMBEYE Adolphe.  LEMESLE Médéric.  LE MOAL André. 
LEMOINE Delphin.  LÉON Joseph.  LÉONARD Roger.  LE PAGE André.  LE PAGE François. 
LE PAIH Alexis.  LEPAUNETIER Jean.  LEPAULARD Auguste.  LEPELLEUX Maurice. 
LEPINGLE Émile.  LEPRINCE Théodore.  LEPRINCE Henri.  LEQUEUX Armand.  LERAY 
Joseph. LERONDEAU Marceau. LEROUX Maurice. LEROUX Pierre. LEROY Félix. LEROY 
Lucien.  LEROY Félix.  LEROY Georges.  LERSY Félix.  LESAGE Delphin.  LESAGE Georges. 
LESCASTREYRES Robert.  LESECQ Charles.  LESPAGNOL Auguste.  LETANG Silvain. 
LETELLIER Remy.  LETÊTU Marcel.  LETELLIER Eugène.  LETHEUX Pierre.  LEVAREY 
André. LEVAYER Henri. LEVIEUX Maurice. LEVISSE André. LÉVY Philippe. LÉVY Marcel. 
LÉVY Isaac. LÉVY Max. LEYGUES Jean. LÉZY Jules. LLERES Prosper. LHERMITE Marcel. 
L'HEUREUX André. L'HOMME Adolphe. LIGER Auguste. LIGNEUL Jules. LINANT Robert. 
LINARD Joseph.  LINET Henri.  LIRON Albert.  L'ISSILOUR Bonaventure.  LHOMME 
Léopold.  L'HONNEUR Aimé.  LLARENS Laurent.  LLOBÈRES Jean.  LLOPET Hyacinthe. 
LOHIGORRY Pierre.  LOISEAU Édouard.  LOISEL Gaston.  LOISEL Joseph.  LOISELEUR 
François.  LOMBRETTE Camille.  LOMBARDI Antoine.  LONDAITZ Jean.  LONDAITZ Jean-
Baptiste.  LORIQUET Henri.  LOUBET Jacques.  LOUBIOU François.  LOUBOT Félix. 
LOUMAING Guillaume.  LOUSTALOT Léon.  LOUVRIER Louis.  LOZACH Georges.  LOZE 
Jules. LUCAS Maurice. LUCAS Lucien.

MABON Joseph.  MACOUILLARD Albert.  MACOUILLARD Jean.  MADELAINE Auguste. 
MADERN Paul.  MAGDELÉNAT Marcel.  MACAUD Franc.  MAGUE Félix.  MAGNIN 
Claudius.  MAHÉ Louis.  MAILLARD Auguste.  MAILLARD Albert.  MAILLET Marcel. 
MAIMPONTE Justin.  MAINFROID Louis.  MAINGUENÉ Pierre.  MAINVILLE Émile. 
MALBOSC Augustin.  MALARD Alfred.  MALET Pierre.  MALEVILLE Jean.  MALLET 
François.  MALLET Alban.  MALGOUYRES Henry.  MALOU Pierre.  MANAIRT Adrien. 
MAUDIN Georges.  MANCIET André.  MANGIN Charles.  MANO Michel.  MANTEY Marcel. 
MANSUY Eugène.  MACQUAIRE François.  MARANGES Louis.  MARAIS Henri.  MARC 
François.  MARCENAC Antoine.  MARCEAU Simon.  MARCHAND Pierre-Georges. 
MARCHAND Pierre-Marcel.  MARÉCHAL Léon.  MARGAROT Léon.  MARGUILLIER 
Camille.  MARGUÉNAUD Albert.  MARIX Charles.  MARIE Louis.  MARCHAND Jean-Marie. 
MARIE Henri.  MARMIER Louis.  MARNIESSE Pierre.  MARNIER Albert.  MARROUARD 
Marie. MARROT Florentin. MARSOLLIER Laurent. MARTAGNET Jean. MARTEAU Amory. 
MARTEAU Voltaire. MARTEL Denis. MARTIEL Henri. MARTIN Joseph. MARTIN Georges. 
MARTIN Edmond. MARTIN Jean. MARMAYOU Jean. MARTIN Marcel. MARTRES Auguste. 
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MARTY Jean. MARTY Pierre.  MAUCOURANT Léonard. MARIE Joseph. MARIE Hippolyte. 
MAROQUESNE Jules. MARTINEZ Blas. MARS Jules. MARTY Pierre. MASSIANI Granetto. 
MASSIAS Eloïs,  MASSINES Louis.  MATHIEU Armand.  MAHIEUX Gaston.  MATHIEU 
Édouard.  MAUDUIT Louis.  MAUDUIT Omer.  MAINTET Georges.  MAUCO Maurice. 
MAUPOME Jacques. MAURY Victor. MAURY René. MAYER Jules. MAZARS Henri. MAZEL 
Émile.  MAZEL Géraud.  MAZERAT André.  MEDAL Albert.  MÈLE Henri.  MELLOT Albert. 
MÉNAL André. MERCADIER Germain. MERCIER François. MESPLÈDE Jean. MESPLÈDE 
Léon. MESTRE Alfred. MEUNIER Augustin. MEZAMAT Pierre. MEYNARD Jean. MÉNARD 
Eusèbe. MICAULAUDIE Louis. MICHEAU Urbain. MICHE Paul. MICHEL Henri. MICHEL 
Eugène.  MILLERET Francis.  MILLET Jean.  MINAUX Georges.  MINVIELLE Jean. 
MODERN Bonaventure.  MOIGNET Fernand.  MOLÉNAT Pierre.  MOMMOUTON Joseph. 
MORANGE Fernand.  MORIN Jean.  MORISSONNEAU Célestin.  MORIN René. 
MOUCHARD Louis.  MOULIN Hyldebert.  MONSÉGU Vincent.  MORAT Jacques.  MORIN 
René.  MORIN Louis.  MOREAU Marcel.  MORELLEC François.  MOUTON Antoine. 
MOUSNIER Henri.  MIRABEL Léopold.  MOUDIET Jean.  MONGOUBERT Edmond. 
MONGUERET Maurice.  MOUNIER Georges.  MOUNIER Marcel.  MONTIER Ferdinand. 
MONTRICHARD Ernest. MOQUAY Amédée. MORAUD René. MORAUD Élie. MOT Albert. 
MOTOT Jean-Baptiste.  MOUSSET Edmond.  MURET Pierre.  MOUNACQ Auguste. 
MÜLHEMAUN Ferdinand. MUGUET Jules. MULOT Émile. MUSSEAU Jean.

NACHBAR Albert.  NAÏDMAUN Mathus.  NAVETAT Lucien.  NAUDET Alexandre. 
NAUDINET Jules. NESANÇON Ambroise. NICAUD Jules. NICOLAÏ Antoine. NIORE André. 
NÉAU Toussaint. NICOLET Jules. NOTTOLY Noël. NOYER Joseph. NOURRY Paul. NOVAT 
Clément.  NOËL Ferdinand.  NINOT Camille.  NICOT Georges.  NICOLAUDIE Louis. 
NEYRAUD Henri. NESSEL Rodolphe.

OBERT Jean.  OLIVIÉ Joseph.  OBOT Georges.  OLIVIER Maurice.  OLIVIER François. 
ONTÉNIENTE Auguste. ONDET Charles. ORLÉAC Bernard. OSTAILLER Cônus. ORTEGA 
Balthazar.  OVIGNY Maurice.  OLIVIER Georges.  OLIVIER Paul.  OUF Marcel.  ORANGE 
Étienne. OLLIVIER Eugène.

PADAILLÉ Jean.  PAILHAS Clément.  PAILLANGUE François.  PAILLARD André. 
PALLARÈS Louis.  PASSADE Cyprien.  PAIN Georges.  PAIN Eugène.  PAIRAIN Aristide. 
PALAISI Joachim.  PALMADE Jules.  PALUSTRAU René.  PAMBRUN Bertrand.  PAUEL 
Eugène.  PAPOT Léon.  PAQUEREAU Henri.  PAQUET Louis.  PARADE Clément. 
PARAGEAUD Paul. PARCELIER Jean. PARFAIT Pierre. PARMENTIER Fernand. PARARD 
Émile.  PASSAMAR-CUQ Ludovic.  PASQUIER Joseph.  PATRY Gustave.  PAUL Adrien. 
PAUMIER Léon.  PAULIN Edmond.  PAUWELS Florimond.  PECH Jean-Marie.  PÊCHEUR 
Paul.  PÉCOÏTZ Jean-Pierre.  PEIGNOT André.  PEHAU Louis.  PELTIER Robert.  PENANT 
Georges.  PECH Léon.  PENNAVAYRE Jean.  PENNE Calixte.  PERCEPIED Gaston.  PERFUN 
Marcel.  PÉRIER Charles.  PÉRONEILLE Louis.  PERRENOT Auguste.  PERRET Jean. 
PERRIER-PERRERY Henri.  PERRIN Louis.  PERRIN René.  PERRODEAU Ernest. 
PERTUZÉ Gabriel.  PILLE Justin.  PETIT Eugène.  PETITDIDIER Louis.  PETIOT Pierre. 
PEYROUX Jean.  PEYRE Gustave.  PEYRÈSABES Alexandre.  PEYRARD Paul. 
PEYREVIDAL Guillaume.  PÉTRONELLE Marcel.  PILIPPE-PLASIA Paul.  PHILIPPINE 
Albert.  PICARD Henri.  PICARD Martial.  PICHAUREAU Auguste.  PICAT Jean-Baptiste. 
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PICHEYRE Charles.  PICKERVEN Henri.  PICOT Jean.  PIED Henri.  PIED Martial.  PICLET 
Edmond.  PIERRE Aimé.  PIÉRI Paul.  PINSARD André.  PINTE André.  PIOCHOU Hippolyte. 
PIQUEMAL Joseph.  PIQUEMAL Georges.  PLACQUET Paul.  PIQUEMAL Jean-Pierre. 
PLAGNOL Fernand.  PLAUCHE Maurice.  PLANTIER Camille.  PLANQUES Henri. 
PLANTROU Gaston. PLAZA Juan. PLATINEC Auguste. PLANQUE Henri. PLUQUET Albert. 
POINSOT Henri.  POIREL Jean.  POIRIER Jules.  POMIÈS Jean-Baptiste.  PONT Dominique. 
POPLU Ernest.  PONTACQ Émile.  PONTGIBAUD Joseph.  POPOT Raymond.  PORTET 
Cyprien.  PORTERIE Marcelin.  POUJADES Camille.  POULARD Albert.  POULARD Antoine. 
POULIQUEN Guillaume.  POULOU Justin.  POURCHET Louis.  POMARET Jean.  POUSSEL 
Joséphin.  POUSSET Georges.  POYER Marcel.  PRADIER Vincent.  PRADIGNAC Marcellin. 
PRATS Pierre.  PRESSE Albert.  PRETET Georges.  PRÉVOST Fernand.  PRIET Jean.  PRIEM 
Charles. PRIM Michel. PROD'HOMME.  PRORIOL René. PRUVOST Henri.  PUECH Joseph. 
PUECH Léon.  PUECH François.  PUECH Élie.  PUECH Élie-François.  PUECH Pierre. 
PUILLET Marc. PUJOL Émile. PUTHON Alfred. PUREY Jean. PUYAUBREAU Jean. PUYO 
Joseph. PUYOBRO Paul.

QUEMIN Maurice. QUEUNEVILLE Clodomir. QUENTON Gaston. QUETIL Aimé.

RABAS Alexis.  RABEL André.  RABOUAN Léopold.  RACHEZ André.  RAFFORT Julien. 
RAMONFAUR Jean.  RAOUL Jean.  RATINAUD Maurice.  RAUCOULES Germain.  RAULT 
Fernand.  RAUZIER Albin.  RAYNAUD Raymond.  RAZEL Pierre.  RAZUREL Onésime. 
REBILLON Louis.  RECORDOU René.  REDON Joseph.  REFFUVEILLE Henri.  REGUARD 
Georges. RELION François. REBOUL Georges. REMISE Jean. RENARD Émile. RENOUARD 
Georges.  REY Jacques.  RENAUX Georges.  RENAUD Lucien.  RENÉE Lucien.  RINETEAU 
Dominique.  RENIER Léon.  REVESCHE Henri.  REYGNIER Léon.  RICAUD Louis. 
RICHASSE Arnaud.  RICHAUD Fernand.  RICHE François.  RICOUARD André.  RIGAL 
Germain. RIOU Charles. RIOULT Robert. RIGAUD Fernand. RIPPERT Joseph. RIPPÈS Jean. 
RIVALS Louis.  RIPOLL Albert.  RIVIÈRE Gustave.  RIXE Jean.  RIVOALAN Albert. 
ROBACHE Georges.  ROBERT Émile.  ROBERT Paul.  ROBERT Jules.  ROBIN Eugène. 
ROBIN Jean. ROBIN Jean-Baptiste. ROBINET Henri. ROCH Marius. ROCHE Claude. ROCQ 
Jean.  ROLLAND Albert.  ROMAIN Albert.  ROMIEUX Pierre.  ROMULUS René.  RONDEL 
Désiré.  RONDONNEAU Maurice.  ROPERS Charles.  ROPERT Marcel.  ROQUETTE 
Francisque.  ROUME Sylvain.  ROUMÉGOUS Albert.  ROS Marcel.  ROSE Lucien.  ROUGIER 
Frank. ROSAY Henri. ROSSE Alfred. ROUELLE Marcel. ROULAIN Eugène. ROUQUET Jean. 
ROUQUET Marius. ROUQUIER Louis. ROULLET Ferdinand. ROUQUET Jean-Marie. ROUS 
Alphonse.  ROUSSEAU Olivier.  ROUSSEAU Eugène.  ROUSSEL Albert.  ROUSSEL Auguste. 
ROUSSEAU Joseph.  ROUSSILHE Achille.  ROUSTAN Henri.  ROUYS Paul.  ROUZAUD 
Basile.  ROUZIÈS Justin,  ROY Louis,  ROUZIÉ Pierre.  ROUYER Pierre.  ROYER Vidal. 
RUAUD Jean.  RUFFEL Camille.  RUFFEL Émile.  RUFFIER Joanny.  RUFFILI Joseph. 
RUSTIQUE Jean. RUTARD Olivin. RUIZ Joseph.

SABATIER Osmin.  SABATIER Pierre.  SABLIER Adrien.  SABRON André.  SAGETTE 
Ferdinand. SAHOURET Pierre. SALAT Urbain. SALLÉE Albert. SAINT-SERNIN Jean. SAINT-
LÉGER.  SALIS Laurent.  SALLÉE Robert.  SALMON Pierre.  SALVAT Jules.  SALVY Émilien. 
SAMSON Henri.  De SANDOVAL André.  SARARD Émile.  SARBARIC Jacques.  SARRAUTE 
Victor.  SARRAUTE Jean.  SAURAT Jean.  SAUTEL Baptiste.  SAURY Maximilien.  SAÜX 
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Michel. SAVEL Eugène. SAVIGNAC Théophile. SCHMITT André. SÈBE Élie. SECQ Gustave. 
SEEGER Frédéric. SEGALAT André. SÉGUIER Joseph. SÉGUIN Fernand. SEGUIN François. 
SÉGUIER Jean.  SÉJOURNÉ René.  SÉGUR Marcelin.  SÉNAC Prosper.  SELLA Joseph. 
SENARD Eugène.  SENDRA Marcel.  SÉNÉGAS Ernest.  SÉNÉGAS Jean.  SENGERT Émile. 
SENTENAC Joachim.  SERANDOUR Jean-Marie.  SERRE André.  SERRE Romain.  SERAT 
Joseph.  SERRES Pierre.  SERRES Baptiste.  SERVAJEAN Georges.  SIRVEN Albert.  SERVY 
Michel.  SEURIN Joseph.  SEZIA Émile.  SIBERCHICOT Jean.  SIBIS Joseph.  SICARD 
Ferdinand.  SCHRVITZGEBEL Jean.  SIDENNE Charles.  SIEURAC Antoine.  SILVESTRE 
André.  SIMÉON Adrien.  SIMON Antoine.  SIMONIN Thomas.  SIMONIN Jules.  SLOWACK 
Pierre. SOHET Jules. SOLIER Marius. SOLÉ Dominique. SOMON Aimable. SOMPROU Jean. 
SORS Auguste.  SOULIER Frédéric.  SPANIER René.  STETIN Jean.  SUDRE Pierre.  SUEUR 
Charles.  SUHUBIETTE Basile.  SUREAU Eugène.  SOURÉS Paul.  SOULET Louis.  SOTTIAU 
Éloi. SOUBIES Étienne. SOUBIRAN Emmanuel. SUARD Pierre. SWETOZAR Jean.

TAMISIER Marcel.  TARAVANT Joseph.  TARIDE Pierre.  TATIBŒT Ange.  TANGUY Aimé. 
TAURIN Jean.  TAVARD Ernest.  TEMPIER Marius.  TERSEUL Raoul.  TERRIÈRE Marcel. 
TEISSÈRE Joseph.  TESNIÈRES André.  TESSIER Jean.  TEXIER Maurice.  TEULADE 
Jacques.  TESSIER Auguste.  TÊTARD Georges.  TEYSSOT Antoine.  THEBAULT Robert. 
THEULIER Louis.  THÉVENIN Raymond.  THIBAUT Alexis.  THÉAUX Oscar.  THIERRY 
Albert.  THOMAS Hervé.  THOMAS Gustave.  THOMAS René.  THOMASSERIE Paul. 
THOMAS Basile.  THOMMEROT Eugène.  THOREL Léonce.  TICHIT Jean-Baptiste. 
TINDILIER Pierre.  TISON Maurice.  TICHADOU Albert.  TISSERAND Ernest.  TINIÉ Albert. 
TISSEYRE François.  TONARD Delphin.  TONNET Albert.  TORRÈS-RIBAS.  TOSTAIN 
Adolphe. TOUCHET Arthur. TOUPÉ Émile. TOURBOT Yves. TOURNÉ Maximin. TOURNAL 
François.  TOURREIX Joseph.  TOUSSAINT Fernand.  TOUZARD Maurice.  TREICH Pierre. 
TROUBAT Georges. TRÉMEL Charles. TRÉVERRET Jean. TRIDON Lucien. TRINQUÉ Jean. 
TRIOU Fernand.  TROCAZ Jules.  TROHIART Arsène.  TROUILLET Louis.  TROTOBAS 
Céleste.  TROUSSEL Jules.  TRUE Albert.  TRUCHET Léon.  TUFFET Louis.  TUFFET Louis. 
TRUGLER Victor. TURLET Albert. TURPIN Maurice. TUVACHE Louis.

VANDE  CASTEELE.  VAMPUYMBROUCK Alphonse.  VANDERMAESEN Gustave. 
VANDESCHRIT Jean-Baptiste.  VAN-CEUNEBROCK Julien.  VAILLANT Maurice.  VALET 
Fernand.  VALETTE Édouard.   VALETTE Charles.  VALLÉE Claude.  VALLERAY Joseph. 
VALLET Charles.  VANCAENEGHEN Henri.  VALENTY Léon.  VAST Irénée.  VAUJOUR 
François.  VAZEL Gabriel.  VEDEAU Robert.  VEDEAU Georges.  VEDEL Jérôme.  VEILLY 
Camille. VERDIER Louis. VERGÉ Émile. VERGÉ Lucien. VERGNE Antoine. VERGNE Jean. 
VÉRINAUD Alphonse.  VERLET Lucien.  VERLHAC Germain.  VERNEUIL Marcel. 
VERCHLUEYS Georges.  VENODEAU.  VEYSSIÈRE Joseph.  VIAUD Henri.  VERNHET 
Numa.  VEZIN Camille.  VERNIER Jean-Marie.  VIALE Pierre.  VIALLARD Eugène.  VIARD 
Gabriel.  VIDAL Hippolyte.  VIDAL Eugène.  VIDALLIE Mathurin.  VIGNEAU Eugène. 
VIGNIER André. VIGNAUD Jean. VIGNOBOUL Albert. VIGOUROUX Émile. VIEL Gustave. 
VIGUERIE Jean-Baptiste.  VIGUIER Jean.  VILLEMUR Jean-Marie.  VINCENT Maurice. 
VINET Louis.  VINCENT Alexis.  VINCENT Antoine.  VINCENT Anis.  VINELDIG Charles. 
VINOT Camille. VINSONNEAU Joseph. VIOLEAU Henri. VISOMBLAIN Pierre. VISSERON 
Léopold.  VIVES Jean.  VOLARD Lucien.  VOLTZ Paul.  VOLLAIS Marcel.  VOZELLE Pierre. 
VUATTOUX Louis. VIÉNOT Georges.
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WALGER Émile. WALHEIM Albert. WIOTTE René.

YON Edgard. YON Léon. YVERSENQ François. YSUEL Auguste.
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